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à la fois très 
ent. Ensuite 
eu La 'evée 
•né une foute 
rieux et aussi 
pentants d’a- 
■ tit laissé s'e- 
itud • une fetn 
ls avaient de 
ffecti m ; il y 
is reporters en 
les. Tout co 
ement désap- 
oir Estelle. La 
nme eût été un 
i pour les mo i* 
nue pour les

sser, non sans 
>our l'absent », 
n eût iufailli- 
d’a itres non

lans le nombre 
lait tout avec 
pitoyable ; -a 
était exaspérée 
, méchanceté, 
mpeisonnellea 
:un ajor.te un 
f n»er aux con* 
ire comme tout 
oir l’air bien 
pour montrer 
entait devenir 
it les inepties 
outiers il eût 
cet emper. ur 
a toute cette 
île tête pour 
l’un seul coup.
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Lectures du Soir cher s’il n’y aurait pas quelque 
cho«e dans les antécédents du pré
venu qui plaide en sa faveur et qui 

l serve à mitiger la sentence, 
j Dans votre cas ce qu’on connaît 
! de vos antécédents est loin de vous 

■LA QUESTION DU MÉRIDIEN ; être favorable. Ce que l’on sait
--------  sur votre comp e depuis que vous

le prochain conorès de ROME êtes au Canada est contre vous 
Un Congrès astronomique doit se '■ L'enquête préliminaire qui a été 

rèmur prochainement à Rome, à ' faite en rapport à l'accusation dont 
l’ii vita'ion de l'Academie des vous venez de vous avouej coupa- 
sc’ences d • Bologne. Il s’agit d'a ble, a montré que depuis deux 
git d’adopter un méridien initial et mo s vous avez vécu de rapine et 
une heure universelle. Toutes les vols. Cette enquête a établi contre 
nations qui poesèdent un observa- vous sept ou huit autres vols sacri- 
toire et un organisme scient fique lège pour chacun desquels vous 
se conformeraient désormais aui ré avez encouru la peine de détention 
solutions de ce Congrès. Ce n’est à la vie.
pas la première fois, au surplus qu* Vous avez aussi commis plusieurs 
les savants de tous pays sont app- - autres vols avec effraction, ce qui 
lés à étudier cette doub e question : «gravait encore la perpétration, 
en 1884. déjà une confer ne- avait li y a plus encore. Vous avez 
été convoquée à Washington... enbvé à ses parents du enfant de 12 

Cette foi-, l’on proposera Jéiusa- ms, et vous eu avez fait votre co n- 
lem pour 'e ch ix d’un méridien, pagnon de débauche et d° rapine, 
un observatoire international pou- Vous avez commis nombre d’antres 
vaut y être aisém. nt édifié. Propo- actes dont vous avez à rougir au- 
sition au moins or ginale. qui aurait jourd hui. Vous avez commis une 
peut-être le mérite de trancher dé foule de crimes honteux et pour 
fînitivement la vieille querelle fran esquels vous pourriez être traduits 
co-anglaise—car, depuis iungtemp- devant nos tribunaux. Vos mœurs 
en effet, la France et l’Angleterre se soi t loin de vous être faorab es. 
dlspuent la g'otre scientifique de La police d*. Montréal, dans les 
posséder le meridi n initial. renseignements qu’elle nous four-

ni». sur votre compte rou» prouve 
que, là comme ici, vous avez en 
une conduite odieuse et des olus 
Criminelles.

••Pn onnier, vous êtes âg-* d'à 
ns-* le 22 on 23 ans, et il me fc ait 
peine de vous condamner au péni- 
tei eier pour la vie 

“li me u^mble que plus tard la 
reflexion fera son œuvre moralisa
trice et que vous reviendrez a de 
meilleurs sent men - 

“L'objet de la punition, qu’on ne 
l’oublin pas, est lo de punir le cri
me ; 2o de -éforroer le coupable ; 3 i 
'le p o.ég-r la société, et certes, la 
socit e a besoin de protecl'on cou- 
t.e des êtres aussi dangereux que 
vous et qui ont commis un aussi 
granp nombre de crimes dans un 
espace de temps aussi court ; 4o en
fin la punii’on doit servir d’ex
emple.

“11 est heureux qu’on ne rencon
tre pas souvent en ce p ys des cas 
aussi grave que le vôtre ; mais il 
faut faire comprend'e à ceux qui 
seraient te lès de vous imiter que 
la loi n’aura pas plus pour eux que 
pour vous de miséricorde.

‘•Vous n’avez pas non plus à in
voque' eu votie faveur, le défaut 
d’ii telligence et d’imUructiou. l..i 
ettre que vous avezeente au presi

dent de ce tribunal nous prouve 
clairement qu’un rencontre excess- 
-«-ment peu souvent devan nos 
cours, des hommes aussi intelligent 
et aussi Instruits que vous l’êtes.

“Je » j ois vous due mfin que vous 
po VhZ xou- considérer h urenx de 
ia s ut ncr-queje vais prononcer 
contre vous. Je vous condnnne • 
lOüZe années de det< ntion au peui- 
iem i. r , rov nciai 

Lamben était très ému

LE MÉRIDIEN TERRESTRE

Vieille querelle, vielle question, 
certes! Ma s elle a son importance

Le méridien étant le cercle ima 
giuaire qui coupe la terre en deux, 
dans le sens de son axe, en passant 
par les pô'es, tous les pomls ou 
giob- appaiienant à ce méridien 
ont nécessairement la même longi-

Or, il est indespensab'.e, clans l’in 
téiêt même de la science, de déter- 

position du mé: idien ini 
liai à partir duquel on comotera les 
longitudes. Jusqu'ici les Fiançais 
ont revendique celui de Pa is, ta 
dis que les Anglais placent le Lu. 
à Greenwich. Voici maintement 
les Italiens qi i pioposent Jérusr lem.

Les savants de France ei d’Angle
terre se rallieront-ils a cette propo
sition médiatrice qui mé îage en 
tout cas l’amour-propre des deux 

n Peut-êtie est-il permis dt

miner la

l’espérer.
Assurément, il sera difficile d-‘ 

changer les hab tudes prises Ou 
Consent malaisément à modifier îes 

géographique . à choi.-ir des 
umts ce repère i ouvr. ux pour cal

culer les distances. Cependant i 
n’est point témé .ire de croire que 
frai çais et anglais donner-mt l’ex- 
empie d** l’abnégation.

Les Anglais—ou peut bien le 
dire—tiennent à leur méridien d 
Greenwich et ils abdiqueaoiit avec 
mauvaise i lâce s’.ls cotise ni ent du 

<moins à abdiquer. Gre. nwicb, qui 
est situe à dix hton.eir. s au sud 
est du pont d-1 l.ondie-, et célèbre 
préci rr.en à cause de -on observa 
to1 re. S r« e GôlOO habitai ts, la 
majorité-e cumpo de sav-mset 
u*« 'U'imiiis.

C’est d’ail ears, un problème as 
sez com p iqué q e celui de la fixa
tion du premier méridien. De sa 
soiut on depend uon-seu ement la 
mesure d* loi gitmle, mas ai-osl la 
fixai ion de l'hri.ie sur tous es 
points de a erie. NVsl-i pas 
quest,on d ad pter en France l’heure 
uniforme, .’heure uationaié, malgré 
les d flérenr.es léelles de l’heure 
aux diverses longitudes.

Ptolemée, le vn ux géographe de 
l'antiquité. avait adopt-' pou' premi
er méridien celui des i < s Fortunées. 
— aujourd’hui les Les Cn aries. L-s 
savants ont longt. mps observé c« 
choix en prenant 
initial celui de l’iie 
partie des Canari-s, qui est » 20 de
grés e. 30 minuit s ouest de Paris

Ruppelons que la mesure du mé 
ridien a permis de vérifier l’aplatis
sement de la terre aux pôles, grâce 
au procédé delà triangulation, qu> 
a servi de hase aussi au système 
métrique.

Vol aire do s a appris que le ca
life Almauon fit mesurer g o néiri- 
quemeut un legre du méridien afin 
de ro"Voir calculer la grandeur de 
la terre. Cette opération u’aété re
nouvelée que neuf cent» ans p«u> 
tard, sous Louis XIV.

Depuis, on a vainement essayé de 
mettre tous les geograph- s d’accord 
puisqus maigre t s co; grès de Wa
shington. d’Anvers, de Pans, on est 
point parvenu à fixer un méridien 
initial. Le congrès de Rome sera-t- 
il plus heureux, et le méridien de 
Jérus ,lem est-.l appelé à * d -rout r’ 
ceux de Pans et de G eeuwich ? 
nous le saurons bientôt 1

: ait en écoutant les remarques du
jug'-

MONSTRES M.\RITJMES

LA “SARDEGNA"
On sait que les ha iens possé

daient déjà les trois plus formida
bles navires de guerre qui soient au 
monde. Ils ne négligent rien,d’al!- 
leurs, et s’imposent les plus lourds 
sacrifices pour accroître les force* 
de leur manne. L’Italie est au
jourd’hui au nombre des trois plus 
grandes puissances maritimes eu
ropéennes Mais ce n’était pas as- 
s z pour satisfaire son ambition ; 
elle vient encore de lancer de son 
chantier d-' la Sp zzia un nouveau 
cuirassé qui dépassé dans ses pro
posions colossales tout ce qu’on a 
vu depuis le commencement du 
monde, en fait de machines de 
guerre. Voici, à ce sujet, quelques 
renseigne nents.

La Sardegna appartient a la série 
des 3ô cuirassés de même échantil
lon et de môme tonnage, don; le 
vaisseau amiral Italia, mis â l’eau 
en 1880, a été le prototype.

C- si, à 1 heure act ietle, le plus 
fort nautre de guerre du monde ; 
les dimensions du cuirassé italien 
sont gigantesaue. Il n’a pas moins 
de 122 metres de longueur sur une 
largeur de 23 mètres, qui est celle 
d’une beile rue. Son déplacement 
prévu, en charge, est de 13,300 mè
tres cubes ou tourteaux, 
rant d’eau n’est pas infe 
75 ; ce qui lui donne, comme hau- 

toule, de la quille à

pour méridien 
de Fer, qui fan

et son ti- 
rieur a 8 m.

la p*?-se
re Ile, celle des plus hautes meisons 
de nos grandes villes.

Veuillez remaïquer que le plus 
grand cuirassé an lais, le Royii-So- 
vereign, n’a que 116 mè;res de iong, 

t que le Brennus, actuellement 
chantiers eu France, n'aura que 114 
mètres avec un déplacement de 11,- 
000 tonneaux.

La Sardegna aura deux machines 
pendantes actionnant chacune 

une hélice, et développant ensemble 
la force colossale de 22.800 chevaux 
eff- ctifs, tandis que nos plus fortes 
machines ne donnent que 9 à 10,000 
ch- vaux et que les Ang'ais n’ont 
pas dépassé 13,000.

Quelle vitesse la Sardegna ^oit- 
elle atteindre t

Les iufiénieurs italiens annoncent 
18 nœuds <33 kilomètre») ; maie ij

JUGEMENT INTERESSANT
Voici le ji gement prononcé con

tre Lambert, le voleur d’église :
“Prisonnier, l’act d’accusution 

à laquel e vous venez de plaider 
coupable mentionne des offense» 
des plus graves, des crimes des plus 
odieux. Il n’y a pas trè longtemps 
encore des crimes semblables, des 
vols sacrilèges étaient punis de

Les législateurs ont cru devoir 
mitiger cette peine et la loi du pays 
punit les vois sacrilèges par une 
détention au pénitencier pour la

Avant de prononcer une sentence 
aussi grave, le tribunal doit recher-
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D’HORLOGES Attendez JOSEPH BRUCE

Autrefnh du Modioel Hall, 
ancienne epothlcalrerie de l'Hôpital (Unirai 
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Chimiste et Droguiste
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Bon .Marche
<£9URr-

Kn face «lu Couvent de la Rideau,A. & S. Nordheimer ont actuelle
ment un très grand assortiment de ( Téléphone «lo Moll No. 179 )

TAPISSERIES ! ! U POUDRE m TOILETTE FERRONNERIESBONS PIANOS DE 
SECONDE MAINCETTE SEMAINE Pour un mois seulement

PENSEZ-Y-BIEN
Pendant ce sacrifice nous vendrons 

nos papiers aux prix coûtant. Souvenez 
vous que ce n'est que pour un mois 
seulement.

Tapisseries depuis 4c. Papiers dorés 
depuis 20c. en montant.
J. F. Belanger, 159 Rue Bank

tir Boll Telephone 92.

L’une «le* plu* une leu ne* maluon* commet 
otftleailela vaUée de l’Ottawa et dm ml«m 
ilimlIflOo* noun I.' riipi*>rt .le* lin* prit «le le 
looelltO .le* ertlole* «uH>rt* en vente:

—CHEZ—

a. & a. f. mcmillan, McDougall & Cuznerd'excellente Manufacture.
Prix et îonditions plus avantageux 
qui aient jamais été offerts à Ottawa. ALBANI ■imelgne «le lu grouse TwrrIAre98

— MAGASINS • —
RUE RIDEAU. RUE SUSSE! ETPIKé, CHtliDIER

TirRemede de Pines BRYSON, GRAHAM & CIE.61 RUE SPARKSPOOR les BE-'i MORROIDES
Coramrrre 1Pi MS Seule A gents pour lee 

Pianos Chickering, Stein way, 
Haines et Nordheimer et pom 
les Orgues Harmoniums de Es 
tey et Kimball.

Onguent
GRANDEiliïX l'OS ITh IN

««•.'fl

VUEISTTE
Pour let- hémorroïdes Internes ou externes. 
La guérison ne manque jamais de se pro
duire apiès quelques applications.

NUPPONITOIKK PINUS-Pour
Hémorroïdes av. c écoulement interne de 
sang. Hemède et préventif sûrs.

IJn des principaux ingré-lienis de ce 
mède est la gomme pure du Pin blanc

Mis en bottes séparées.
IDE

Esbs? Waeteîs MARCHANDISES SECHES!En vente chez les Pharmaciens PMXKJAMIZH

Coin des rues Rideeu e 
Cumberland,

ET AUSSI
Coin des rues Sparks 

et Bank,

— PREPARE HAR —
Bryson, Graham & Cie. ont décidé non-soulement de doubler, mais de quadrupler lo muntmfc tin lours 

ventes précédentes. Il n’y a qu’un moyen : celui d'offrir les marohandises à si lias prix que ohiv.un, homme, 
femme ou enfant, qui résille dans Ottawa ou 11’est qu’en visite aura perdu voIonUirem mt du l'argent eu n’assis
tant pas à notre grande vente.

Ottawa. Ontario. Elégant Etalage de Soies et d’Etoffea h Robes. 
Grande Exposition de Manteaux et Gilets. 
Grand déploiement de Tapis.
Assortiment sans rival de Couvertes.1EMORY On donne nn present-j

Un amoncellement vraiment classique do nouveautés sans nombre. Bien au- leism doutons et ne peut 
être égalé par aucun. Nous n’avons jamais été on mesure d’offrir un assorti m mt aussi uousidvrablu et aussi, varié 
de marchandises de styles nouveaux et agréables.

Sre:: -s «esruî
AVEC CHAQUE

Voiture d’Enfants
VA

Ce qu’il y a de mieux en Chaussures.
La plus forte Maison pour Habits d’Hommes et Enfants.
Un Département monstre tie Tweeds et Matériaux à Habits.
Fonds d’Epiceries et de Thés de grande pureté et fraîcheur.

Bryson, Graham & Oie. invitent tous l -s citoyens et tous les visiteurs Aal.er voirlenr splendide assortiment 
de Nouveautés, de Marchandises de Goût et d’Etape et à se rappeler que leur argent vaut doublement quand ils 
achètent les meilleurs articles au meilleur marché.

6 [ACHETEE CETTE SEMAINE 

L’assortiment est considerable
■

V

M t ) —A LA—

NATIONAL MTO. CO.
160 RUE SPARKS

"TL- -5r.
g Te, soussigné, ai le plai f «l’annoncer au 
pulilic «le cette ville que l'organisation «le 
mon établissement <le Pompes Funèbres est 
achevée et que je suis maintenant prêt a exé
cuter tous Iss onlres qu’on voudra bien me 
confier. Mon établissement est «les mieux 
équipés et on y trouvera tout ce qu'il faut 
pour les services funér tires ne '.ouïes classes 
J’ai entr'autres corhill trds une voiture de 

nde beauté et faite à mou ordre 
plus grandes manufactures 

L’assortiment «les cercueils est des plus va 
r toutes les bourses. Le 

enir à mou établissement 
vice irréprochable, «les 

des tondit

Persiennes,
^Ouvert jusqu’à 9 heures P. M., tous les jours de l'Exposition.Toiles et Poles

a Rideaux
du"ü::

Bryson, Graham & Ciei"' Les meilleurs !rss:hé$ dans la ville
ries, et il y en a pou 
public est prié de vt National Mfg. Coop;où il trouvera 
prix accomodi ions géné.

160 RUE SPARKS 160L. GRATTON, 
Vis-à-vis la Basilique.

est à craindre pour e ix qu'il y a t 
quelque difiérence entre leurs pré
visions et la réal'tê Au surpius, 
cette vitesse de 18 nœuds est évi
demment celle qu’on espère attein
dre aux essais, c’est à-dire cel'e qu’
on obtient à grand renfort de sub
terfuges, tels que lirage iorcé, em
ploi Ge charbon spécial en grande 
quantité, augmentation de la pre-i- 
sio.1 normale, etc. L’usage a dé
montré qu’il f ut, e i général, re
trancher deux nœ ids à la vitesse 
d'essai, qui n’est qu’une vitesse fac 
tice, pour obtenir la vitesse réelle 
de route. I ne faut pas compter 
que la Sardegna pui s-* donner plus 
de 16 nœud» eu service courant, ce 
qui sera déjà fort jo.i pour un na
vire aussi énorme. Si d’aillenrs 
les prévisions italiennes se justifient 
le nouveau bâ irnent sera de tous 
les cuirassés connus, celui qui pos
sédera la plus grande vit?sse. Il 
sera redoutable a ce litre, car, dans 
les combats navals de l’avenir, la 
vitesse sera le principal facteur du 
succès.

• oie du christianisme, il n’est pas 
de salul.

Si les grèves se m iBiplient au- 
jourd’hui, c'est parce que l’ou a fait 
fi des prescriptiam élémentaires du 
code évaugéiiq îe.

Des g-èves il en pleut; pour peu 
que c ila commue, il y en aura bien 
ôt une par jour.

La dernière est Cille de tout un 
e leunes

employées dans une fab îque 
de cigare» de B ughampton, dans 
l’état de N :w York.

li y a trois mois que la grève mi
jotait, dit un depèohe de l’endroit 
en date du 17 -ept -inbre, ç i été de
puis le 17 de juin une perle et pour 
les fabriquants et pour les ouvri
ères. Surtout pour ces dernières, 
dont plusieurs sont réduites à une 
affreuse misère.

Sur les deux mil es ouvriers, gar- 
çoni et fi les, qui laissaient l'atelier 
a la fin de jumel dernier, il en reste 
enrore quatorze cents sur le pavé. 
Lis six cents -Vont pas voulu re
prendre l’ouvrage Non, loin de là ; 
ils sont ailes ailleuis chercher du 
travail. Un en compte tout au plus 
une cinquantaine qui sont retour
nés à «’atelier.

Le plus g aud nombre des gré
vistes sont des jeunes filles.

fl a déjà six ans, le» ouvriers de 
ia manu fa

on les menaça d’une nouvelle pé- 
d action.

F y a un bout à h patience hu
maine, disait ces jours ci une ciga- 
rière. Dins l’atelier nous payions 
pour tout, le loyer à part On nous 
obligeait à laisser 10 pour rent par 
semaine chacune pour l-s frais d'é- 
claira -e au gaz ; total 40 cts par bec 
de gaz dans l’escarcelle de mes-ieurs 
les bourg*ois. Nous étions ob'igés 
d’acheter l’eau à la glace et les pots 
pour l’y mettre. Qiandonmstal 
lait une horloge neuve dans uoe 
salle de la manufacture, ou noue 
taxait tant par tête pour la payer.

Kt que d'a lires impisitionsl 
On comprend qu’une haïsse de 50 

cents dans les gages, avec menace 
d’une baisse supplémentaire, oui 
suffi pour mettre le feu jaux 
poudres.

l/es egarières ont planté là les 
ur«eois et leurs feuilles de tabac.

très dévoué à l’église -là son pays, 
a coiiç i t'ide de conduire au N »rd- 
0 i*si il i certain nombre de fi les 
recommandables et renom mandées 
sous le ra 
plac-r là- 
des familles où elles seraient trai
tées avec égards et ou elles n’au
raient aucun danger à courir jus
qu'au moment où elles trouveraient 
à s’établir en contractant un bon 
mariage.

Ce: dessein,au premier aspe ;t,neut 
surprendre quelqu’un,dit la Mmeroe; 
on peut sans doute le ridiculis r.on 
ridiculise les choses les plus conve
nables. Cependant, un tel projet 
est loin d être inconvenant cornue 
certaines personnes très respeciables 
d’ailleurs cherchent à le faire

là de h-Iles fermes qu'il» exploitent 
et ils désirent trouver des épouses 
recommandable* pour commencer 
la vie de famille. Ils ne trouvent 
pas ceux qui I ur convient dam le 
pays où ils sont ; alors ils s'adressât 
aux missionnaires « t leur disent:— 
Mon Pere, si vous pouviez amener 
de bonnes f-m rn-s canadiennes, 
vous nous rendriez un grand ter- 
vice. Noos n’avons pas le tenus 
d’aller dans la pro vine i de Quebec 
pour nous marier, mais si vous nous 
trouviez des femme* canadiennes 
qui consentiraient à venir dans ce 
pays nous nous hâ rions de nous 
marier.

Que trou ve-t on en cela (de si re« 
au con

mort des mœurs, de I s 
bas dans des maisons et

bataillon de femmes et de 
filles

preheuslble T èN’est-ce pas 
traire très cohveiiabe? Cesfll.es 
partent sous la con I nie d’un missi
onnaire qui se chargent de leur 
trouver de bonnes places en arri
vant à Ca garv. Là el es gagne
ront de bons gag»*», et si elles ne 
s’établissent p is dans cet endroit, 
elles auront to i jours le m >yenede 
revenir ici. il y aurait bien Je 
bonnes choses â ure en faveur de

croire.
D abord, ce plan n’est pas nou

veau : — le missionnaire qui vou
drait ie mettre àexec ition ne fa t 
que répéter ce que d’autres mission 
uaire» on: fait au commencement 
de la colonie françtise eu Canada.

Eu France, autrefois, des piètres 
choisissaient des jeunes filles hon
nêtes, les embarquaient sur un 
vaisseau et les amenaient en Cana
da où, en arrivant, elles trouvaient 
â se marier. A peine le vaisseau 
qui les avaient amenées était il 
dans le port de Quebec, que déjà 
des jeunes gens établis sur de» terres 
se hâtaient d’aller se choisir une 
compagne sur le vais-eau qui arri
vait. Telle a été l’origine d’un 
grand nombre de famille» sur ie» 
bords du Saint l/aurent.

La même chose se pratique dans 
d’autres pays. Sous la surveillance 
de la religion, ce sont des organisa 
tious qui se tool sans déshonneur 
et sans ridicule.
z Au Nord-Ouest, plusieurs de nos 
compatriotes sont allés chercher 
fort «ne dans :es environ» de Ca.- 
gary. Ils ont été as» z heureux 
pour réussir; aujourd’hui, ils ont

bourgeois et leurs feuilles de tabac. 
Fuis, pour mettre d’autres ouvri 
ères au courant et les empêcher de 
succomber aux soilicit«lions des fa
bricants, elles ont moulé la garde 
<rès des portes d'entrée et de sortie 

de l'usine. Les fabricants en ont 
fait arrêter que.q les-un^s qui ont 
recouvre leur liberté moyennant 
cautionnement. Bas une d’elles n’a 
fan la moindre esclandre ; au con-

Grand nombre de cigarières 
étaient le seul soutien le leur mère 
et de jeunes enlant».

Réluites où elles en sont à une 
profonde m sôre, elles persistent 
toujours à retourner â la manufac
ture aux conditions qu’ou leur a 
faites avant la grève, c'est-àdire 
pour des gages qui représentent

• —1 x------ -~rmauence.
es secours de

INJUSTICE ET ABUS
S’il est des grèves d'ouvi v rs tout 

à fait déraisonnables et injustes, it 
s’en produit parf > s «qui ne ma -qu nt 
pas d être justifiib.e-.

Si favarice n’abso hait pas aussi 
souvent le capital, qua de troubles 
sociaux n’éviterions-nons. Si le 
capital, tout eu se protég-ant, fai 
sait preuve de plus i * desiuteresse- 
me' t, que de misères il évit-rait,q<:e 
de oauvreté ne sou ageraienl-ih pas 
Que l’on fasse to is e- sydugistne* 
possibles sur la questiou soc aie, 
que I on empile i abonnements sur 
considerations et considérations sur 
raisonnements pour découvrir le 
mot de l'énigme, si l’on s'écarte d : 
la maxime évangélique, on fera 
toujours fausse route. Hor» de 
l’esprit de chanté, hors l’amour du 
prochain, prêché par ie aubiime

Ce projet qui es' loin d ôtre, comme 
un commerce d’aui naux domes
tiques. Ceux qui ont osé dire cela 
n'ont guère réfl rchi avant de lancer 
celte phra-e.

On d mandait « un vieux soldat 
son opinion sur certaines campagnes 
de Nauoleon.

—Oh ! moi, dit il. mes idées n’ont 
ja - aïs dépassé ma giberne en ar- 
nère et nu baï muet le en avant 1

ctur avaient fait une ré
volution du même genre, mais l’af
faire n’avait pas duré.

C tte fois, le muuv*ment est tou. 
à fait sérieux, l/a raison de la 
grève est la vieille raison de la plu
part des grèves, une réduction d 
gages d une demi piastre par milia 
cigares. Comme si les ouvriers r._. 
avaient des sa aires d’amb/ssaleurs, I gêne et mi»ere en pe 
ou dit aux ouvriers, lors de la ré- On leur organise i 
ducuo , qu’à la reorise des affaires, par la ville, 
ou reporteraient les gages à ce qu’ils 
étaient.

La saison des affaires revenue, au 
lieu d’une augmentation de gages,

Dans un dioer.
Un monsieur passe ie plat 1 sa 

j une voisine et «ui dit avec un 
petit air funèbre :

—Voulez-voue m.«nger de ce petit 
poisson mort ?

—Q «elle hoir ur 1 s écrn la da
rn* t-.au» efiechii, et lie fait un 
mouvement de p.ofonu dégoût.

LES FILLES A MARIER

ÜN BON PROJET MAL APPRÉCIÉ
Un missionnaire très digne et

31
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AV KZ-VOUS \ 
EZ VOUS X 
EZ-VOUS X 

AVEZ-VOUS X

Nous avons des Manteaux 
partant de 75cts. à ^90.0 cha
cun. inutile d’en dire davan
tage.

SOIE, SOIE, SOIE,
11 se présente r. rement un 

aussi grand avantage d'acheter 
des soies pour la nu i ié de leur 
valeur. Eh bien ! c est ce que 
nous faisons dans le moment. 
Nos soies noires et de couleur 
sont offertes pour la moitié du 
prix ; c’est le temps de vous 
procurer une robe.

Etoffes a Robes

Ces marchandises ne sont 
jamais achetées avec plaisir, 
vu que les personnes qui les 
achètent sont dans la peine, 
mais il y a une certaine conso
lation à savoir oit se les pro
curer à prix réduits et la seule 
pla e est la ^

Marchandises de Deuil

Nous offrons aujourd'hui une 
ligne d’étoffes à Robes à 7cts. 
les prix sont de 15c à 40c. la 
verge. Rappe1 lez-vous bien, 
nous les vendons 7c , il y en a 
à peu prêt cent pièces.

GARNITURES
Si nous vous vendons les 

étoffes à Robe à de telles ré
ductions que ferons-nous pas 
avec les garnitures ! C’est à 
voua de venir voir.

Ca fait Fureur
v .7Pans ma dernière annonce, 

j'annonçais les Chemises et 
Corps et Caleçons en coton à 
moitié prix. Eh bien ! nous 
avons clairé plus de la moitié 
de ces marchandises Samedi, 
ce qui prouve que notre jour
née du samedi à prix réduits 
est un grand succès, j’offrirai 
peut-être, la balance de ces 
marchandises aux mêmes ré
ductions pour Samedi piochai». 1

i

EXHIBITION
Durant cette sera ine il y 

aura beaucoup d’étrangers à 
Ottawa et pl sieurs auront de /- 
gros achats à faire ; or, n’est-il ** 
pas de mon devoir de les in
former que la plus grande Mai
son de marchandises sèches à 
Ottawa est en liquidation et 
vend présentement ses 
chandises à moitié pri 
pouvez-vous refuser l’avantage 
d’épaigner la moitié de votre 
argent en venant faire vos 
achats à la Palmer House ?

raar-
x Ainsi

Manteaux en SealettefJ'ai si’* M nteaux en Sea
lette à offrir cette semaine A 
l’occasion de l’Exhibition, je 
ne veux pat dire que nous n’en 
avons que six en sto-kcar nous 
avons au-delà de $10,000.00 
de Manteaux mais j’offre ces 
six Manteaux comme une an
nonce. il y en a quatre de la 
meme qualité et d -ux autres 
d'une autru qualité. Je ven* 
drai les deux à $25.00 chacu 
et les quatre à $30 00 chacu. , 
ils soif t de sealette, d’une 
leur de $20,00 la verge, dou
blés en satin et serait nt bon 
marché à $60.00 ch ique, grau- 1 
deur moyenne.

Vit-

Autres Manteaux

m

PALMER
HOUSE

53 & 55 Roe Sparks.
mu

n

meilleur original disponible

L'EXPOSITION DE LA JAMAÏQUE 
pour l’ex- 
une lettre 

E. H. Brown

CARTES PROFESSIONNELLESDepeehes du Soir HosELE CANADA LA LANGUE FRANÇAISE M. Adam Brown, commissaire 
position de la Jamaïque, a écrit 
très pressante à 1 honorable M 
lui demandant d’engager le gouvernement 
provincial à envoyer dee échantillons de 
bois canadien A l’expoei 
La maison Perley A Pa 
blemeut des spéci

M.Journal Quotidien du soir
La Minerve a publié l'autre jour d'ex 

niai res sur un article dn 
Les voici :

f Service Special)LA V/LLEE DE L’OTTAWA GJSO. McLADEIN, L.L.B.
ATOi AT, Etc,

Bureau : 19 rue Elgin, Ottaws

î« comme
1T.NESS. lion de la Jamai 

ttee enverra pr 
de leurs bois. (BOYAUX)CK MERVEILLEUX FUSIL GIFFARD 

Paris, 27 sept. La longue série d essais 
du uouveau fusiljGiffard a obtenu un tel 
c As qu’un syndicat anglais a immédiatem 
acheté, pour 15 millions de francs, le di 
de fabriquer ce fusil hors de France.

LES INCONVÉNIENTS D'ÊTRE PRO 
PHÈTK

Le True Witness a parfaitement 
raison : La croisade entreprise par 
les McCarthy et les Charltou, non 
seulement va rater misérablement, 
mais elle produira l’effet contraire 
de celui qu’ils en attendaient Loin 
de d «paraître, le français sera plus 
que jamais parlé et honoré. Salulerr» 
ex iuimicis noslris.

La convention acadienne tenue le 
15 août, est l’une des réponses les 
plus satisfaisantes à cette croisade. 
Les ills des anciens p. oscrils ont 
profilé «le cette occa-ioo pour 
prendre des meures qui ne contri
bueront pas peu à protéger la lan
gue de Racine dans les provinces 
maritimes.

Non seulement le français sera 
plus généralement parlé, mais cha
cun va s'appliquer a lui restituer sa 
pureté, à se dépouiller des angli
cismes et barbarismes qui peuvent 
avoir cours. Le bruit qui s’est fait 
autour de l’opuscule de M. Lusi
gnan, les discussions auxquelles 
l’on se livre à l'heure actuelle dans 
la presse, ne laissent aucun doute à 

égard. C’est à qui signale1 
incorrections de langage pour les 
dénoncer impitoyablement.

Bien plus, nos concitoyens an 
glais vont étudier notre langue 
avec une ardeur inconnue jusqu à 
présent. Voilà longtemps que le Wit
ness, malgré son fanatisme sur bien 
des poins, presse ses compatriotes 
d’étudier notre langue à l’égal de 
leur langue maternelle II comprend 
que nos nationaux occuperont tou
jours une place trop considérable 
dans les deslinées canadiennes 
que ceux qui ignorent 
langue, quand eux savent l’an
glais, ne combattent pas le 
combat de la vie à armes inéga
les L’autre jour, M Paul de Gazes 
a produit toute nue sensation lors
qu’il a affirmé que sur U7U écoles 
élémentaires anglaises dans la pro
vince, le français est enseigné dans 
100 seulement Plusieurs journaux 
anglais ont demandé immédiate 
ment une réforme, sans se soucier 
de ce que penseront les francopho-

J ou mal Hebdomadaire à 16 pages
$5.50

Une rafraîchissante tasae de thé de la $7.00
compagnie Indou Ceylon a été offerte a c q
chaque visiteur devant le superbe étalage / -UV 
fait par cette compagnie au pavillon central. $9.00 
La branche de thé appelée “ Thistle ” est 
de toutes la plus en vogue et fait voir de 
suite l’excellence du the Indien. Ce thé

e depuis lion nombre d années et a 
une haute réputation. 11 est 

classé parmi les thés les méd
ités médicales les plue 

prononcées en faveur de 
pureté est recommandée géné 

nt. Ce thé est vendu en petite . 
niantité de façon que toutes les familles 1GS pFIX. 

sont à portées de s'en procurer. Les famil
les qui en font usage une fois reviennent en 
acheter. Ije prix a été fixé de façon à ce 
ijiie tous puissent prother de cet excellent 
thé qui est considéré comme le meil 
breuvage possible

Les agents généraux pour le Dominion 
sont MM. Thos. Kearney A Co, 27 
Jean, Montréal, qui ont nommé des 
agents dans toutes les parties du Canada ; 
leur thé est aujourd’hui en grande demande 

Halifax et à Vancouver. Tous les épiciers 
voulu avoir de ce thé dans 

leur magasin où l’on pourra s’en procurer.
Il est lion de dire que ce thé se vend par pa- 

et 4 livre au prix uniforme 
ntins. Ne manquez pas d'y

pour 50 pieds
pour 50 pieds
pour 50 pieds
pour 50 pieds

$11.00 pour 50 pieds
y compris les accouple
ments et le bout. Cette se-

THE JNDOU-UEYLUNDirecteur de U rédaction ............Oscar McDonrll

...................P. A. J. Votbr

..............Flavish Morrrr
VALIN ft CODE

Avojsh, Solliciteurs, Etc.
BLOC EUAN, RUE SPARK> 

vis-à-vis l’Hôte: Bu°8ell.

Rédacteur de ville.

BUREAUX : 414 et 416 Rue Sussex

OTTAWA, 01ST T.
, 27 sept. —Herr Soneberg, un so- 
été condamné à trois ans d’empri- 

de lèse majesté 
l’empereur

cialiste, a 
Bonnement J. S. JUDE ROUTHIER, R. A. St, 

ARCHITECTE ET INGENIEUR CIVIülu 
22 Rue Metcalfe, Ottawa.

r le crime 

ait socia maintenantillaumeSamedi 27 Septembre 1890 Etédevienor
maine nous ferons une re-

éminentee se sont 
ce thé dont la 
raleine

VANTARDISE AMÉRICAINE 
tes, 27 sept.—Le correspon 
J, à Vienne, dit : Le* Am 

léclarent que les rep 
e le bill McKinley 

rl’effet

MOS DU JOUR duction de 10 par cent sur
SI rular
3e l’Ki
tarif douanier n’auront pas d 
Américains,

léricains
lésai Ilessident i 

m ore contr J. W. W. WARD,
AVOCAT ETC

M. Goldwin Smith professe l’opinion que 
lorsque le Canada élira 
neur-g néral, la question des pêcheries sera 
ensuite facilement réglée.

propre gouvir

E. G. LAVERDUflE
& CIE.,

■---- BOH1AB -
SE TUE SUR LE CADAVRE DE SA 

FEMME
Philadelphie, 27 sept. -John New s'est 

suicide, hier soir, en se flambant la cervelle 
ait dessus du cercueil de sa femme, qui 
être enterrée cette aprëi-midi. Depuis I a 
mort de son épouse, New semblait affolé de 
douleur et c'est proliabîemeut une attaque 

lancolie qui l’a porté à attenter à ses

31 SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS OtU»An mois de novembre la France sera en 
état de mettre sons les armes un million et 
demi de soldats et elle a ira < n outre une ré 
serve de deux millions et demi.

St- O’GARA MacTAVISH & WYLI
AVOCATS SOLLICITEURS, NOTAIRES.
Bloc Hay, me Spark Ottawa, 0La Justice annonce que toutes les diffi

culté* qui existaient entre MM. Robert, 
McCreevy et Tarte d'un côté et M. Thomas 
McGreevy de l’autre ont étéréglées 4l’amiable 
et que toutes les poursuites ont été retirées. 
Le Canadien n’en dit pas un mot.

On s'occupe déjà à Montréal à organiser
eeécoles du soir pour l’hiver prochain.

Le gouvernement de Québec, a fait voter 
$50,500 pour celte fin.

Les écoles du soir de Montréal ont en 
traîné l'hiver dernier une dépense de 
$20,000.

On annonce que le Nr.w-York Hkrai.d a 
fait récemment l'acquisition d'une presse qui 
imprime, coupe et plie 48,000 exemplaires 
d'un journal de huit pages à l’heure.

Où en serons nous au vingtième siècle si 
cela continue ? Nous aurons certainement le 
journal instantané.

On dit maintenant que l’Alleuv gne souf 
fre, — en de moindres proportions il est 
vrai, —du même mal que la France : le 
nombre de personnes qui composent un 
ménage est tombé presque partout de 5 A 
4 ; au lieu de 42 naissances par 1,000 ha
bitante en 1872, on en compte seulement 38 
aujourd'hui.

On estime que le revenu annuel du gou
vernement de Québec par la perception des 
taxe* imposées sur les personnes qui désirer, j 
ouvrir dss hôtels ou restaurants à Montréal 
s’élève au chiffre fabuleux de $200,000.

Sans aucun doute, dit la Patrie, le gou
vernement se trouvera dans la nécessité 
«l’augmenter la taxe k ce sujet, s’il consent 
k réduire le nombre «les licences.

Fr Christian & Cie. PRES DE L’HOTEL RUSSELL 
Martin O’Gara, Q C. D B. MacTavish Wm.Wvi

‘Ottawa ont

MINISTRE PROTESTANT ARRÊ.iF

Da. B. Cheybieb.Commercants de Charbon.
BA.8QI3ST JD TJ CA. 1ST AL.
En dehors du Combine. Adressez vos 

C. Christian, Agent, Nicolet 
Sussex Sireet, Ottawa.

ets «le 1 livre 
50 et 60 ce

cet :i.VMilwaukee, 27 sept.—Tandis que le Rév 
A. M. Delford, «le Horton ville, se rendait 
k une conférence «le miuisttes protestants, à 
Whitewater, il a été arrêté, sous accusation 
d'avoir changé la valeur de p’usieurs billets 
de banque.

On s trouvé snr le prisonnier plusieurs 
billets mutilés de $10 et $20, ainsi qu'une 
bouteille de mucilage et des ciseaux. Del
ford est âgé de 28 ans, est marié et a deux 
enfants. ______

276 Rue Dalhousie

Heures de Consultation IO à 12 a. m., 2 à 5 
p.m., et 7 à 8 p. m.,

commandes à 
House, LittleLA COMPAGNIE GRANITIQUE 

Cette compagnie manufacturière d'arti
cles en pierre granitique avajL un superbe 

dans le pavillon central de notre 
xposition. On y admirait de riches man

teaux de cheminées 
pierre d'un fort 
mirable. 
cette co

chaque jour

exhibit

CHABBUAl: s Ifl IllEURS 
OU LITESOE

et des ornements en 
t et d’un travail ad- 

nu facturés par 
id’hui reconnus 

y gagnent encore 
me du public. Il n'ex- 
nt «lans toute la pro- 

en élégance les Peintureznie sont aujou 
minion et

i-tte aucun établisseinei

VOL HABILE ET AUDACIEUX 
Ht-Paul, Minn., 27 sept. A l’arrivée du 

train du chemin de fer Chicago, St-Paul et 
Omaha, ce matin, le détective Masson 
fait l’arrestation de deux Chinois, Wing 
Shoo et Gec Sham, venant de Portland et 
qui étaient en route pour New York. Ils 
sont accusés d’un vol audacieux. Dans la 
unit du 15 septembre, le coffre fort de la 
banque Dale et Ore a été enfoncé et $10,000 
ont été volées,

Ives voleurs ont creusé un souterrai 
long, et ils ont si bien calculé leur «li 
qu’ils ont débouché précise 
la voûte est située. Les d 
été fouillés et on a trouvé 
grands couteaux sur la lame desqu 
rait une certaine quantité de sable.

UN MARI ÉVALUE SA FEMME A $100

Successeur de 
U. Brown*- * Cie 

Bio Russell
2<l Kl'K NPAKKN

T.UÉham;ompagi

vinco qui puisse surpasser 
articles sortis «le la manufac 
«l'Ottawa, et qui sont app 
ceux qui en ont fait l'ac |uu 
dé de l'im
des progrès en notre siècle, qu’il est diffi 
ii moins d être connaisseur de ne pas se 
tromper en faisant l'achat d’un article quel
conque en marbre ou en pierre granitique. 
Tous les articles manufacturés par cette 

sont faits sous la surveillance 
il n’y a pas

ture graniujue A Vendre B hon Marchépar tous 
on. Le procé- 
tellement fait

Vos Bâtisses en Briques
Portes chassi» et jalouserie.boie nrépar» 

vi 11W peintes, huiles, peiituret 
rneLTcs de chaussures chez
It WOODLtNI),

le<4-erer. près du bassin «lu

i talion du marbre a moulures,
------ AVEC------

ment au lieu où 
Chinois ont

er. près du38 rue BeLaPeinture a Briques plates
Belcourt, MacCraken & Hendeimompagine 

uême des: quatre 
els adhé- ------ DE-------proprietaires et 

i branche de leur industrie qui ne 
eillée dans tous ses moindres détails

Les ouvrages exposés par cettocorn 
sont dignes de figurer avec avan 
n’importe quelle grande exposition. Ils sont 
le styles variés ornementés de cuivre et 

gent avec un goût superbe 
On y voit de très riches glaces et des man- 

x de cheminées en ardoise marbré, eu 
etc. Cette par

les merveille de

Avocats Proenrenm, Notaire*, Etc.

ONT A RI ET QUEBEC
OTTAWAHOWEtagePa?

John J. MacCrakenN. A. Belcourt,Uniontown, Pa., 27 sept — Mary Mater 
et mariée, il y a tiois ans, k Andy Jobes,s'est mariée, iungston. l^Ue était âgée de qua 

Elle a cependant, depuis cette én<

Geo. F. Henderson.
La Gazette, de Montréal, fait o> 

toutefois, que si le français
k You

MRT, CHOISI ER 4 GvüFBl1âne. Elle a ccpcmdant, depuis cette époque, 
attiré l’attention de Kami y Fiank, un «le 
ses pensionnaires, qui lui a fait des avances. 
L«î mari s'en est aperçu et a mis le jeune 
homme à la porte. La femme l a suivi 

Le couple amoureux s’est rendu, hi« 
rnellsville. dans le but d'y 

fer pour Poh 
arrêter. Qua 
femme a décla 
Cornellsville, et

est comparativement négligé dans 
les écoles él> montai res, il n’en est 
pas de môme des écoles modèles et 
des académies, où il est tenu en 
grand honneur. C’est ainsi que dans 
les institutions de ce genre à Mont
réal, Québec,
moud, Compton et Stanstead, 75u 
élèves apprennent la dictée an
glaise, 776 la grammaire anglaise.
503 le latin, 2U6 le grec et 741 le fran
çais. Dans les écoles supérieures et 
académies de la cwnpagne, 1,177 
apprennent la dictée anglaise, 1,166 

anglaise, 511 le latin 
3 le grec, tandis 

prennent le Irai 
se aux écoles m
1,347 apprennent la dictée anglai 
se, 1325 la gr m ma ire anglaie, 271 
le laiiu et 1.167 le français 
Gazette ajo it<
mer qu'il n’y a pas un pays au 
monde où l'on donne une place

maternelle des élèves. Nous aime
rions à comparer ces chiffres, par 
exemple, avec ceux des écoles de .. ,
la Nouvelle-Angleterre, des Etats encore arrivée6 * '
-lu < entre ou de l’ouest.” Bien plus, à f lire «les m 
!e français est la seule langue 1110 Wr®nt bientôt sur le portier, et, 
deme qui soit enseignée dans les fouiller danp la chambre de ce donner.
ecoU-s modèle, et le, académie, ru tgEZZ+ï . "° M K“
raies. A Montréal, D o éleves étu- du lit dans lequel cou 
(lient l’allemand, à Bishop’s Col che. On dit que le jeune gardon, au lien «le 
lege, Lennox ville, 10: au collège / Bc rendre au bureau de poste, déposer les 
Saint François, Richmond. 1 ; soit ft très qui lui étaient confiées s’enipa 
116 Piirn.il 1 m gent qui devait servir à l’aohI U"1 ores postes, détruisait les lettres,

M. ( .harltoil nous menaçait a jet.iit dans les puisards situés à l’cnco 
l’autre jour de ramener la question ' des rue*. La semaine dernière, «leux 
française sur le tapis à la prochaine *p,*l[*?,î**,t * MM. Fecteau et Lac

™ Celle TTCe "»“»parlaitement indifférent. Le frail- qu’d avait reçu pour des basses messes, line 
çais est noire langue, et le parle certaine somme d'argent qui était placée 
ment en décreterait il la proscrip une valiee appartenant à un des victi-
.ion, ce qui ..'arrivera jamai,, que “ut ÏKSk.. » a
IIOUS COIltinueiions d y rester invio- cour «le police par l’hon. juge Chauveau
laidement attachés. Nous le répé- I-c jeune lahranche appartient à 
tons : la persécution raviverait la respectable famille, 
flamme française d’un bout à l’autre 
du pays Nous ne la redoutons pas 
plus que ceux qui nous ont 
dés dans la carrière.

Prepares dans toutes
noyer, en mosaïque bronzées 
tie des exhibits forme l’une « 
l'Exposition. Il y a aussi des urnes 
bre de très jolis patrons et une 
«l’ai tides de choix. Deux 
été accordés à cette manu 
manteaux «le cheminées en bois 
Durant la

AVOCATS, SOLLICITEURS 
Agent# pour la Cour Supreme et le Pariemet

timbres Olin, 14 roe Metcalfe, Ottawa, Oa
F. H. Chrtslh

LES COULEURS.. "Ilectiou
prendre le 

Le
k Co 
train de chemin 
mari les a fait

ï premiers prix ont 
facture pour 1rsacontas 

and ils ont été 
ré avoir 

elle
laisser libre

Mcl Bon Stbwart 
J. J.?îLennoxville, Rich Godfrbtmis, ici, la 

une Itanque de 
offerts à so 
de ses actions.

Il a accepté et la femme en a profité pour 
e'i-nfuir de nouveau avec soa amant.

$100 à a journée de jeu«li, ciDd «le ces or
nements ont été vendus ; trois à Mde Martin 
«le la rue Rideau et deux à M. James Curry 
On ne doit pas oublier que cette compagi 
fait une spécialité des travaux en marbre, 
monuments épitaphes, pierres tumutaires,
« t •. On peut s’en procurer de tous les genres 
et des dessins les plus modernes. Nos lec 

ne devront pus manquer de faire visite 
■tablissement lorsqu’ils auront besoin

Walker, He Lean & Blanch# f,
AVOCA TB

ée, Nolll« Itenr*, Agent*
1*1 re*. NolHlre*. etc.

n mari s’il voulait
Le Trait d’ÜNioN, organe «le M. A. T. 

lapine,député de Montréal I>t, soutient de
puis quelques semaines des articles, qui ont 
fait sensation et font le tour de la presse du 
pays, à propos du patronage ministériel h 
Montréal. Notre confrère réclame une plus 
large part de patronage pour nos corn pat ri 
otes, et cite plusieurs cas où des injustict n 
ont été commises à leur détriment.

Si le Trait d’ÜNioN est sûr de son affaire, 
il n’y a rien comme parler carrément..

Il s’agit du patronage fédéral.

I |Nouvelles de Quebec
Qvkbrc, 27 sept 

six heures, le :iéte< 
ville, opérait l’arrestati 

loseph Lahr

Fli

d'articles en cette
No .144 Une Elgin, Otto».nt hier soir, 

Fleury, de 
on «l’un jeune gan-on 

du nom «le Joseph Lahranche, âgé de 15 ans 
environ et demeurant rue «l’Aiguillon, fan 
la urg St Jean, accusé d’avoir détruit 
sii-urs lettres au presbytère de St Roch, 
ci comment la chose s'est pass«'-e :

Le jeune Lahranche était employé comme 
portier au presbytère de St Roch. Depuis 
«jiielqu s semaines, on s’apercevait «pie les 
lettres <|u’on envoyait porter ne se rendaient 
pas à destination. lai semaine dernière, M 
Fecteau, vicaire, donna une lettre au jeune 
Lahranche, en lui disant de faire bien atten
tion à ce que cette lettre fut déposée au 
bureau de poste, et bien revêtue du timbre 
postal. Le jeune garçon prit, la lettre, dit à 
M. Fecteau de ne rien craindre, et |>artit.

se à la lettre u était 
lu’on commença 
s soupçons torn- 

on se mit à

teetivelil IMPORTATEURammairei g»
l 11 IBN KACB DD RDSSKLL)

W.H.Walker D L.McLean. C.A.B,ancoe.
ue Vol ap- 
t si Voit pas- 
od voit queodèles

Voî- -A- E. XjTTSSI-EZR,
A vo«-MtM, Nolsfrs, etc.

Bureau — 569 Rue Susse*
(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.)

—THE—Et la
*• Nous usons a Hiv- rn

BROADWAYIai ville de Hamilton, dans Ontario,est 
comble «le ses vœux.

Elle a réussi—comme sa rivale «le Toronto 
—ù se payer le luxe d’un somptueux édifice 
pour y loger ea bibliothî-que populaire

Pour arriver à cette fin, il ne lui en a 
coûté qu’nn léger effort. Elle a tait accep 
ter par le corps municipal,
1889, l’acte des Free Libraries qui autoiisc 
à prélever sur les contribuables 
d’un d#mi centin dans la piastre, et avec le 
produit de cet impôt, elle a construit sa lu 
bliothèque.

Ce n’est pas plus malin que ça. I)u zèle et 
de la bonne volonbt de part et d’autre et le 
succès d’une entreprise est assuré.

Argent àprê+er avec avantage spécial i 
emprunteur.

promu in nie au Iranç.us dans 
oies où il n’csl pas la langue

A. E. LUSSIER B. A.

M. J. GORMAN, LL.B.,
(Succès - eur de L. A. Olivier)

âvoctit Solliciteur, No.sire, Etc
—BUREAU—

Marchandises spéciales 
pour Habillements d’Ete

COUPE ELEGANTE

Amei ir ai nés, 
Anglaise 
tëcossaiseb

élections «I i ; c est alors q 
herches. Ia-s

Coin «le* Knee Bldean et Sneeea
OTTAWA, Ont

deux matelas 
jeune Labran-

«TAHGENT A PRETERL* ------Coi r des rues------- CHEMIN DE FER

INTERCOLONIAL
hance, 

e le

GARANTIE
Le Sun de New-York publie une statist i 

que sommaire des constructions d’édifices 
dans les grandes villes des Etats-Unis.

La ville de Philadelphie vient en tète de 
la liste avec 11,965édifices construits dans le 

Le «mût moyens 
Ce nombre

OTTAWA La Route directe entre l’Ouest et tous les 
points du Bas du St. Laurent, de la Ba!e 
des Chaleurs, province de Québec; ain
si que le Nouveau-Brunswick, la Nous 
velle-Ecosse, l’Ile du Prince Edouard, :* 
Gap Breton, les lies de la Madeleine, 
Terreneuve et St Pierre.

Les trains express quittent Montré^ el 
Halifax, tous les jours (dimanches exceptée) 
et se rendent a destination de tous ces 
points, sans changement de chars, en 27 
heures et 50 minutes.

Les trains express de I’Intercolonial qn 
vont dans ces direction* «««nt brillam
ment éclaires par l’électricité et chauffés par 
la vapeur de la locomotive. Tout cela donne 
beaucoup d’avantages, de confort et de sû
reté aux voyageurs.

A tous les trains 
chars réfectoirs et dortoi 

nts, de même que les

W. H. MARTIN
133 RUE SPARKS 133

Peintnres préparées, 
Peinture, 

Tapisseries, 
Vitres,

Mastic, 
Pince u 

Huile, 
Etc.

cours de 1 année dernière 
de ces édifices a été de $2,172 
«1e bâtisses et le coût modéré de leur cone 
truction font 
ce qu’on pourrait appeler la ville des rési

OTTAWA.

que Philadelphie est bien

i Nouvelles de Montreal
Montréal, 27 sept. M. Ernest Desro

siers, avocat, a pris une action de $200 con
tre MM. Lucien Forget, gieffier «le la Cour 
du recorder, Larochelle, messager de la 
même cour et Jasmin, constable.

Il accuse <xe trois derniers «le 
ails sur sa per.-

Hier soir le S 
histoire e 
les voies 
ers ont

non en cour,

A New-York 6,722 bâtisses ont été cons
truites en 1879 et leur coût moyen a été de 
$11,966.

Chicago a vu s’élever dans le cours de l’an 
dernier 5,000 nouvelles maisons dont le prix 
moyen a été de $5,000.

Boston vient ensuite de New York pour 
le coût moyen de 
$7,312.

II ee tient en ce moment k Liège, Belgique 
an congrès qui fixe l’attention du momie

Un cardinal et huit évêquee prennent part 
aux travaux de ce congrès.

A l’une des premières séances, on a donné 
communication d’une lettre du carilinal 
Manning qui demande la limitation obliga 
Loire de la journée de travail à huit et k dix 
heures, selon les cas, la limitation et dans 
certaines conditions l’interdiction du travail 
des femmes et des enfants, le repos légal du 
dimanche, l’arbitrage, en cas d’insuccès l’in
tervention de l’Etat, enfin la fixation légis
lative du taux dis profite et des salaires aveo 
révision pério lique tous les trois ou cinq

LE CRI DU MONDE !
directs sont attachés 

ux et élé- 
ns pour>eLe fléau de l’ivrognerie voies «le irs, nouvea 

chars-saloi“ Donnez moi seulement du tem 
surmonterai malheurs, diffic 
des." ("est le cri que nous 
plupart

ultés et obela- 
lançons pour la

•lar a raconté à ce sujet 
uronée qu’il convient de rectifier : 
• le fait «font se plaint M. Desrosi 

- été commises k la suite d’une alter 
dans le greffe «le la cour du recorder, 

et M. Bourgouin n’a rien à y
DBS MALLU

end par cette route à tou 
lions populaires de pêche et de bd 
nada sur le parcours «le l’Inter col 

LIGNE DBS PASSAGERS BT
Canadibnnks-Eüropé 

Lee passagers pour la Grande Bretagne o 
le Continent, quittant Mo îtréal le jeud 
matin arriveront à temps pour prendre le 
vapeur de la malle, le même soir â Rimons

L’attention des expéditeurs est appelée 
sur les grandes facilités offertes pour le 
transport de la fleur et en général de tontes 
les marchandise# k destination des Provin
ces de l’Est et de Terreneuve, aussi pour 
l’exportation des grains et des produite ex
pédies aux marchés de l’Europe.

otir DUlets et informations /xmoemant le 
et le passage s’adresser k 
KING, agent des billeta,)
27, rue Sparks, Ottawa, Ont.

D. POTTING ER,
Surintendant-Général

Du Canadien :
L’hon. M. Shehyn vient de décla

rer à Montréal que l'intention du 
gouvernement est d’augmenter le 
taux des licences et de diminuer, par 
là môme, le nombre des aube 
et cantines où l’on vend de la

Le Canadien a dès longtemps 
avoeassé cette politique, et il espère 
qu’elle sera mise en pratique 
manière vigoureuse Les trois 
quarts des débits de liqueurs alcoo
liques sont des moyens de dêmora 
lisation. Il n’y a peut-être pas de 
pays au monde où l’ivrognerie fait 
de pires ravages qu’en celte pio

Donc, nous approuvons toute me 
sure propre à aitei dre les causes 
du mal. Le moins nous aurons de 
boutiques où il se donne de l'alcool 
au "erre, le mieux ce sera pour le 
pays, pour les familles.

Que dire de ces misérables lieux 
où il se vend jour et nuit, les di
manches comme la semaine, de la 
boisson sans licence ! Les gouver
nements sont, en règle générale, 
trop cléments pour les parasites qui 
se livrent à ce commerce d’empoi
sonnement public. Trop souvent 
les amendes prononcées contre eux 
sont remises en tout ou partie, on 
les exempte de la prison, on tempo 
nse, etc. Le temps est venu d’en 
finir avec ces attermoivments en 
face du fléau de l’ivrognerie.

maisons qui a été de ABTIGLES
La Metropolitan Mfg, Co,

Fera cela volontiers, donnera du 
temps et beaucoup.

Riches et Magnifiques Meubles, 
Tapis, Rideaux, Couvertes et Ta
bleaux pour orner et monter 
Maisons. A plus bas prix que ne 
peuvent les vt-ndre de petits établis
sements ayant moins de ressources, 
«lui ne peuvent ni risquer, ni allen 
dre longtemps le paiement de ce 
qu’il vous faut pour votre maison.

De Peintre en General—Un Norw 
lWnster

n. du nom de iel Birint
■on, arrivé depuis que 

en et *e ville, a été, hier après-midi, 
time d’un habile filon.

Hier matin, rers 10 heures, il était s;ati 
né à la gare du Grand Troue lorsqu'un 
anger, élégamment vêtu, se présente à lui 

et lui demande quel était son état. Celui-:i 
lui répondit qu’il était à la lecherche Je 
l'ouvrage dans ce paye, et que n'ayu au
cune relation sociale, il lui était impossible 
d en trouver.

Le généreux inconnu lui déclara alors 
qn il était constructeur de pouls en fer à 
Toronto et <|u’il était venu k Montiéal dans 
le but d’engager des ouvriers pour travailler 
«(ans son établissement. Il le pria alors de 
venir lui rendre visite k l’Albion Hotel et 

il lui ferait certaines

i*% =e d’une éti NiBjft

I
FIERI FACIA» DE TERRIS ET DE BONIS

Ue la Cour Supérieure.—Montreal
LPHONSE LE- 
CLAIRMetropolitan Mfg. Co. anadv j A

e de Québec, ÇXm. 
District d’O

Demandeur 
d’OLIVlER 
province d'Ontario, E 

Le loi de terre «lés

E

foi té et district de 
J Montréal, marchand, 
«es terres et ténémenis 

N DE, d’Alfred, dans ib 
Defendeur, à

557 Rue Sussex. o. 163
contre 

LA LOit certaines proposn 
désirait se mettre à 

ure indiquée le trop cou 
à l'hôtel en uuesti

• constructeur de ponts pria 
p*gnon de l’attendre à la porte durant linéi
ques instants et entra dans l’intérieur de la

Il revfnt b 
norvégien 
eur sa pen : 
diatement 
disait-il, i;_ 
avec un de ses 
possession l'an 
remit un montant de *4 
eitaire et 1 inconnu dis 
rieusement. 
porter plainte contn 
les détectives sont à

tageuses 
A 1 he 

ger s£ ren i 
deux se dirigèi 
sité. Arrivé e

nous avan 
, son service Hurt au du Chemin de Fer 

Moncton N. B. 18 Juin. 1
890.}s'il

A une séance subséquente, sur la propo
sition de Mgr Korum, évêqae de Trêves, la 
question de la fixation par l’Etat d’un sa- 
aire minimum, que la lettre du cardinal 
Manning avait poeée, a été écartée de l’ordre

*• Il ne faut pas, a dit Mgr Korum, 
dans le but de servir la cause ouvrière, 
fournissions des armes aux ennemie de l’or
dre public.’'

La délégation française, hoetile à oette 
réglementation, a voulu revenir sur la ques
tion pour la combattre, mais 1% décision de 
l'assemblée a été maintenue.

h' numéro 
au cailastie 
Saint André

it k i i question 
té de la rue Uuiver 
numéro 75 le soi

rant tiuel

ÜLDALLll U'UH rARU, ..

W. BAKER & CO.
cent quatre vingt dou 
hypothécaire de la pa 
Avellin, comté d'Ot 

te-eix perch 
superficie, plus < 
y érigées ; à diet
meuble le lot mesurant environ quarante- 
cinq pieds de front sur soixante et dix pieds 
de profondeur, vendu k Dlle Elvina Noël.

la paroisse de Saint-An 
dit comté, le TRENTIJ 
TEMBRE prochain, k DIX heures de l’a 
vant-midi.

92).
du’ Ci

tawa, contenant cent 
es et cent soixante 
ou moins—avec 
raire cv pen liant

L’HOMŒOPATHIE
d. c. McLaren, m. d.

Médecin et Chirurgien
Au No. 89, Rue Slater.

Mast Cocorles
du ’E»t absolument pur, ,f 

c est soluble.t bientôt après et demanda au 
de lui prêter l’argent qu’il avait 

t qu’il lui remettrait inimé- 
son arrivée à l’hôtel, car, 

lait négocier une transaction 
i amis et n'avait point en sa 

l’argent nécessaire. ’Ce!u -ci lui 
ontant de $40 dont il était dé 
-connu disparut alors mye 

L’infortuné est venu ce ma 
te contre oe filo

Pas de Chimique
•ont minier*, en m pr*. «ration

î i va Zïr.ïïZr.z'S-rSrjï:
I UB l'etrow-reot, on itn encrei c'r* to».

ill
•J il / il tir «l»* IW» «*** es* Jsefcssaa

Fporte de l’église de 
aré Avellin, dans le 

SEP-

7ononne e ur ê

ISîSEr^l EME jour de '

ipo
até- LOUIS M. COUTLKE

ireau du Shérif, Shérif.
Aylmer, lvAvingtième jour de Septembi d 
J huit een^quatre-vingt-dix.

Bu

I îrîv.'s; Ion, 1m »h»rm«ctr«s. oe nntli 8e vend -hei tees lee Epicier»
V BAX3B A 06, Dore»'*«r. Ma*ou «lange mil
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Exposition Centrale Cee mêmes voyageurs «ont arrêtes il 
quelque tempe chez M. Houle 
excellent repas, 
élevée au sujet du paie 
forts mécontents. Peut être aussi 
ils eu l'intention de voler.

Il parait que la
ces bohémiens ont tiré le soir 
Fortin qui passait 

des Forges. "
On rapportait hier A Trois-Rivières que 

deux de ces rôdeurs étaient venus la se
maine précédente acheter du plomb et des 
postes du même calibre que celles tirées sur 
Mme Houle.

On a aussi trouvé hier après midi un 
hoir rouge non ourlé, neuf et acheté 

es dans un magasin des Trois

NOUVELLES LOCALESi et ont pris un 
difficulté s’est 
Ils sont partis 

auraient-

PETITE GAZETTEDTTEil 3STT------
mais une

LA SEMAINE DE L’EXPOSITION HN DEMANDE Une lionne servanteea 
Upal> Taire U cuisine. On donnera un 
bon salaire, s auvesser au Ho'JO 1 rue Wil-

—Sir Hector Langevin est passé, par Otta
wa, en route pour Québec.

srElégant étalage d’Ktoffss à Robe et de 
—kshmere chez Bryeon, Graham * Co.

J -ALLEZ CHEZClôture de l’Exposition

200 PERSONNES

semaine dernière deux de 
r’Tr ““ch«! BROWN, EDMONDSON & CIE., brod

11
en voiture su

Il K M AN DE D’RM P LOI.
Och.int bien l'anglais et le 
un (inploi dans une épicerie poi 
Vexnress et se rendre generale 
S'adresser à ce bu

Un homme et- 
çais demande 
■ur cr>ndune 
ment utile.

Le Révérend M. McCarthy prêchera 
demain à la messe de 10 heures,' à l'église 
S te if rigide.n Pour vos Achats de Chaussures.

$10,000 de Chaussures s’offrent a votre Choix.
Chaque Acheteur Economise 50 pour Cent.

A

TERRE A VKNDR 
I lot numéro 20,

Ottawa dans le 
onetitiiao 

Shea, à trois 
de Montréal.

11 y a sur le lot une très bonne maison en 
bois t rès bien située et faisant face À la tête 

t e Island

comté. Termes > imionient faciles. S'ad res 
se, à RORKIV CUMMINGS, Gumming. 
Bridge, Ont.

DISCOURS DU COMTE D’ABEttDEEN

I tir Le plus fort assortiment de coto 
draps à lit chez Bryson, Graham à Co.INCIDENTS DV DKKNIKR JOCK 

L’Exposition Centrale de 1890 s'est te~ 
minée hier, par une journée des plus défavo
rables mais qui n’a pas empêche, cependant 
un succès assez considérable tant financier 
qu’autrement.

Sir John A. Mac lonald n’ayant pu assis
ter hier, tel qu'annoncé, les directeurs de 
l’Exposition eurent l’heureux avantage de 
recevoir la visite diniuguée du comte et de 
la com tes»*, 4" A berdeeo, venus A Ottawa 

- -daj îMése u l» bh t de visiter notre Exposition. 
Le haut personnage se pretea gracieusement 

x du comité de l’Exposition et pro
discours d’une demie

iK. 19 

townsh

tv terre de 
aut à la rivière 
in Gloucester,

» front do l'ancienne form 
mille* d’Ottawa, sur le chem »

<fe OZEZE. Lee carabin 
cé leurs exercices 
hamp de tir Rideau

i’d. du 43ème 
e tir annue “°.J BROWN, EDMONDSON&»par les mem 

Rivières.
On fait de nombieux comme 

rraient attirer
n taire# sur ces 
l’attention des tr lyes tempe de chômage sont inconnus 

grande vente d couvertes chez Brysou,Gra
ham & Co.

Indie m qui pout
perspicaces limiers 

L’œil de lynx du 
Général et le
SeTa8
qu'on soupçonne sü 
trier, “ Il est là,

reporter 
mettre à l’enquête, "
It s tins de la justice 

Et l’on met tout 1 
comme au massacre 

l>ee citoyens de 
pellent tous de la 
Bcrthiaume-Théberge. qui s 
un mille de la maison Houle, 
ans, et l'on redoute que l’hist 

La voici elle est aujourd 
les bouches

Un nommé l’héherge entre chez Mme 
Gauthier et vole do l’argent et une montre. 
Elle saisit le fusil de sou mari et veut tirer. 
Il lui arrache le fu#il dont il se sert pour 
l’assommer. Il se cache sous un petit pont 
à côté de la maison. Puis à la faveur des té
nèbres s'enfuit à Montmagny

Dans l’intervale un nommé Bcrthiaume 
est accusé, arrêté, piesque convaincu du 
crime par une preuve de circonstance. La 
culpabilité de Th.-berge est révélée p ir la 
montre qu’on trouve en sa p «session. Ame 
né en cour, il est reconnu par une enfant du 
cinq ans oui avait été présente au meurtre. 

Il fait des aveux complets et est pendu : 
L’histoire fait trembler les gens du rang 

“ Brise Culottes. ”

61-RUE RlDEAU-61Fureur substitut du Procureur- 
rvgard magnétique du coroner 
r dans les noires profondeurs 

conscience d'un paisible cultivateur 
is doute d'être le meur- 
parnn eux," disait M. 
r en refusant de l'ad- 
' pour ne point frustrer

le monde sur le giil, 
des innocents, 

la Pointe

•ivr.:;Presque toute la farine et les provisions 
par Haiti viennent des 

ient principalement de 
et de l'Allemagne via

FBI X DES MARCHES Argenteries en Presents
la Grande Bretagne 
les Etals-Unis.

importéest 7rnière annonce, 
î Chemines et 
jons en coton à 
tih bien !
Iuh de la moitié 
,i;dises Samedi, 
lue notre jour- 
à prix réduits 

iuccès, j’offrirai 
balance de ces 
aux mêmes ré- 
amedipiochain.

OTTAWABureau à un Pendant 30 jours seulement , 
du Thé du Japon de première 
qualité pour 60 cts. et 6 livres 
pour §2,00.

(ENGROS ET EN DETAIL)

106 Rue Rideau 106

Hunter Tea Company

noma un excellent 
heure près.

tore, adressa

&rL% plus grande vente des tapis et ri
deaux maintenant exposée chez Bryson, 
Graham & Co.

—Pour contrefaire un brevet, il n'eef pas 
nécessaire que l’objet breveté soit adopté 
dans tous se# détails. Il suffit qu’il soit 
adopté sulwtentiellement pour être coupable 
de contrefaçon.

tir Le court chemin à la fortune. Les 
chaussures le plus à bon marché chez Bry 

& C».

j A ATX£ wiS?,^Z™r,
être employé quand les enflant# font lent 
dente. Il so,linge immédiatement le# aou 
frimoe» de ces pauvre# petit#, produisant t 
sommeil naturel, paisible, en faisant dlipa 
rai ire la don leu-, et les «unes chérubin 
•’éveillent Misai *' briltan.s et frais ou’ut 
bouton de rose." O sirop est trés-agrèah' 
au goût. Il apaise Venfant, amollit ses get. 
cives, enlève toute douleur, fait dispara'tr 
les souffrances intestinales en réglant U di 
gestion, et est le meilleur i unède 
contre la diarrhée, soit qu’elle provienne d 
la dentition ou d’autres causes. Vingt-vin 
cents la bouteille. Ayes confiance et de 
mandes le “ Sirop calmant de Mme Wim 
low " et uo prone* aucune antre nréear*

nous
l es prix des marchés sont obtenu 

i p ;r noire rédacteur cam nier 
le MARCHE BY.

Noa lecteurs trouveront une foule de 
nomgn ments exacts en suivant noire 
rapport des mar< liés q e nous faisons 
dans lo but de donner les m i.lours ten 
aeignemen s.

AVEZ-VOUS VI 
AVEZ VOUS VI 
AVEZ-VOUS

J NOS 
U NOS 

VU NOS 
AVEZ-VOUS VU NOS

M. Carliûg, ministr 
mite la parole

TWEEDS 50 Cts. ? 
TWEEDS 50 Cts. V 
TWEEDS 50 Cu,,h> 
TWEEDS 50 Ct1 n

re de l’A 
et féli 
succès qui a

tvec soin
nouveau qui de droit pour 

^couronné l’Exposition 
e S i I t Comte et sa digne *| 
série nàçrain vers les 2J hrs 
d-ta- Mc r»l)leil.p.r».l.d 
tl . ) ut lieu dans le

* astable connaisseur, 
lûtes peu Laminer de près quelqm 

canadiens dont le mérite 
tant prisé.

roléeà 
il y a trente 

se répète, 
hui dans toutes

tragique
épouse, arrivée sur 

. prit un intérêt 
es animaux de prix 

podrome. En 
nneur voulut 
i des chevaux 

est généralement

ton de rose
refit 11ftK

son, Graham
SMARCHE DE DETAILI1 a été apporté à Toronto, pen 

iée 1889, non moins de 470,885 to 
i moyenne t 
r ouvrable,

l’année 188 
de charbon, soit 
ne# pour chaque jou 
4,.*69 tonnes de coke

470,1 
îe de.*.

qui eure

partie du jour, ont eu le

un mille et quart, à barrières ; 
iée par “ Scott *ct ;“ Prairie Boy ” 
uJ ; "Sam", troisième. Tempe 2.48. 

rse d’un mille et quart, sans barriè 
usei gagnée par “ Scott Act ”, le 
ol" arrivant second ; temps 2.33$- 

lee recettes 
on a enregistré 
s; le grand estra-

1,500 $ c s $ ota 
.. 9 OU à 10,00 

.... 6 00 U,00

UTION te pluie

t*t suivant. 
Première d

ent lieu malgré la for- 
de tomlier durant la Foin No

Foin No. 2 la tonne

Koio prert I. tonne ....... lu U0 à 10,0(1 Vente par Encl,n des Llml-
Peaux i

la tonne. gg□de &PIGEON,e sera ine il y 
d’étr-mtrers à 

leurs auront de 
.ire ; or, n’e«t-il 
7üir de les in- 
lus grande Mai- 
indises sèches à 

liquidation et 
ment ses mar- 
itié prix Ainsi 
user l’avantage 
loitié de votre 
tint faire vos 
ncr House ?

f|N UKMANüK— Un lion agent voyageu 
U pour le commerce «le ville Kmplo 
constant. Aventure# particuliers y ceux qti 
commenceront mamt-n >nt. Articles «jê 
deux. N*1 tarder pas. Le salaire compl 
«lu premier jour. Ht 
serynien, Toronto, Ont

•^'Chacun a besoin d'un chapeau ou d’un 
casque. Eh bien ! essayez mai 
magasin de Chapeaux et de Fourrures 
au No. 544, rue Sussex. C. Landreville 

Avant-hier après midi, les 
ohnson, du chemin de Rie 

très de la bar 
ôssé voiture et occupent*, 
l'épaule disloquée.

m tenant ce

tes a Bois.

"April Foo
Po r une journée pluvieuse, 

ont été assez belles, hier ; 
aux entrées 1,617 personnes 
de seul en a eu 145 pour sa pai

Durant le semaine le nombr 
entrées payantes a atteint le joli nombre de 
32,195 ; au grand eetrade, 2.872 ; exhibition 
des ihiens, 5.469 formant un total d’admis
sion au montant de $8,048,50 ; grand es 
trade, $718 ; exhibition des chiens, $546,90; 
grand total $9,313,40. L’an dernier, la 
recette totale provenant de toutes ces diffé
rentes sources a été de $8,872.

En terminant ce dernier rapport des fêtes 
de la semaine de l'Exposition, il nous fait 
plaisir de constater que cha 
exposition centrale y gagne sous plusieurs 
rapport. ft o»’elle est appelée A devenir une 
des plus belles de la puissance.

chevaux de 
hmond, ont 

rière et ont renversé 
M.John-

Kl WN B ROM.,Féaux voiles No. 1 ...... 5 00 à 5 00! DKPARTKMKNT DES .TERRES
DE l.A COURONNE

( Branch t- m.s Bois i-1 Fokiis.)

0 09 à 0 10 I Toronto, 2 juillet. 1890,
«AVIS «est par le présent donné que 
1 d’après mijOrdrc passé par le Conseil 

. 4 «»0 à 6 00 certaines Innites A. bois dans le$ districts 
0 08 A 0 09 (*c Rivèrc A la IMuie et la Baie du 

- 0 (16 à 0 07

M. J
pris peur p 
dans le fos#

“ No. 3.............. 0 00 à 3 00
“ No 2 ............ 0 00 à 4 00

Suif fondu a livre .....P1GE08 AVISeg
hacun a besoin (l’un chapeau ou d’un 
. Rh bien ! essayez maintenant ce 

t de Fourrure# situé 
Landreville.

vernement fédéral a acheté un 
vender pour faire passer les wa
le détroit de Canso. C'est le 
qui servait sur le Saint-Laurent 
avant que le nouveau pout fut

NOUS PRIONS TOUTI
QUI NOl’S. ONT II 

NIKUKMENT U’ .IKK 
NOS LISTES l> \|5(t\M,s 
LOI R BIEN l‘A TIEN 
QUELQUE TEMPS.
BONS DE LES s,VI 
TOT. 11. NOUS ES 
IMPOSSIBLE D 
CHAMP NOTHh
VEUX QUI I.E DEMANDENT. NOUS 
NE POURRONS I.E KAIRE QU'. MK- 
SURE QUE NOUS RETRANCHERONS 
DES NOMS DE NOTRE LISTE D'ARON 
N..S. POUR I.E M' >MENT NOS 
El I ES DE TIRAGE NE NOUS |>E 
TENT PAS DAUGMENTER

RCULA I ION NOUS ESI’..BONS POU- 
HR SOUS PEU NOUS PROCURER 

UNE NOUVELLE PRESSE.

casque
's LES PERSON 
EM A N DE DER. 
PI Ai MES SUR 

DE VOU- 
l’ENDANI 

s lAUHR- 
AU PLUS 

:N DEMENT 
SUR I.M 

L A TOUS

PERSONNEL
«vous eu le plaii 

11 M. Robert Morgan 
musique de Québec. Il est l’hôte (i 
M. I. Morgan, du Secrétariat d’Etat

e entier des N EsViandesmag.vin de Chapeaux e 
au No. 544, rue Sussex. C

rencontrer 
. irehand de 
de son frère

Bœuf par 10u livres 

Mouton..........................Le Ccfc OIE.
Rue Rideau 
OTTAWA.

gons par

terminé.
tiTSi vous désirez avoir un hahillem 

dans un style élégant ou un 
avec chic parfait adressez vol 
lets. 'Nos prix sont des plu# modérés, coupe 
parfaite, satisfaction garantie. N’oubliez pas 
le numéro, 180 rue Rideau.

I’onnerre, et une limite composée d’une 
du Canton de

ISF
W. B. NOYES Xweres, dans le

district d’Algoma, seront offertes en
.............. 0 10 à 0. 11 vente par Kncan Public, Mercredi, le

1er octobre prochain, à une heure de 
l’api ■ s midi, au Département des Ter
res de la Couronne, Toronto.

Porc par 1U0 livres........... 7 25 à 7 50
Saindoux..........

i:\1-1Ce monsieur a une exhibition des matelas 
une collection HHà ressort# patentés. On y 

de lits à ressorts .les derniers patrons 
nus sous le nmi de " lit# à médaille d’or ’. 
Le seul exposant, de ces sortes le lits con
fortables a attendait à recevoir une médaillé 
d’or à cette exposition mais un premier prix 
a été accorde, ce qui prouve l’excellent de 
ces articles imlispensat les.

Jm Sealette "d". Produits de la Fermeaque an pardessus 
is à Ph. Déei Beurre frais, pain 

Beurre frais, crémeries.... 0 18 à 0 20
Beurre en tinette.................. 0 15 à 0 16

........  0 15 A (I 18

........  0 9 à U 10r .. 0 20 à (I 23 EACI- 
RM ET-tea ix en Sea- 

ette semaine î\ 
’Exhibition, je 
î que nous n’en 
i stock car non.s 
de S 10,000.00 
lais j’offre ces 
omine une an- 
a quatre de la 

t dt ux autres 
-lité. Je ven* 
$-5.00 chacu 
MO 00 chacu, , 
tte, d’une* va- 
la verge, dou- 
t seraient bon 
ch-ique, gran- c

ARTHUR S. HARDY,
Commissure NOIRE

CIr suite de la construction de ces lits, ils 
beaucoup plus convenables que tous les 

autres genres; leu simplicité et le bas prix 
qui le» rend si populaire les met a la portée de 
toutes les familles. 11 n’y a rien comme dans 
la plupart des autres lits 
les matcias dont on le

Son élasticité le place au 
des articles confortables dont 
dispenser dans le# 
les articles manufacturés par 
gnie sont de provenance supvri 
ressorts sont en fil de fer patenté 
durer toute la vie. (’es lits son 
pour les malades. Ou peut les 
maintenant chez M. W. B. Noyes,
570 rue Sussex, poste principal de

Noti-, Tous renseignements rela
tifs aux localités et descriptions des 
limites, superficie, etc., et les termes et 
conditions de la vente seront fournis sur 
demande, verbalement ou par écrit, au 
I )épartement des Terres de la Couron
ne, ou A lYm. Margach, agent des limi 
tes A bois de la Couronne, Portage du 

Blé du nord No 1 frosted U 00 à 0 00 j Rat, pour la Rivière à la Pluit
Pois, par mi not..........
Avoine," 11 ..........

— La pluie a gâté passablement les affaires 
des marchands du grand estrade, hier.

pluie, on a commence 
six heures, à enlever les tentes à l’ex- 
r de l’Exposition

Des spéculateurs américai 
visiter la va liée de Cornwall, ces 

, pour essayer d’acheter h 
Gravensteiu pour 1 
Unis. Ils ont payé $3.75 
sieurs producteurs de ces fr 
prix à $4 le 1 aril.

Ytns sont allée 
jours pas- Oculs frai», la doux, 

Fromage.......................h <ies E.ate
le baril. Plo- 

u its ont tenu le

—Par suite de la e# marchés
Grains , AVIS AUX PATRONSui puisse déchirer Du Canada 

Blé Manitoba No 1.
coin 1 e.— Les échevins Heney, 

l’estrade hier, 
du comte d’Aberdeen

MacLean et Ro 
au moment Dans le but de se rendre utile 

a la fois aux ouvriers, dnmesti 
ques, servantes etc et aux per 
sonnes qui ont besoin de ces 
ouvriers, dome tiques et servait 
tes nous publierons gratis une 
insertion de toutes les annon
ces offrant de l’emploi. Les in 
sériions subséquentes seront 
seules chargees au prix de 26

fl 95 à 0 96 
No 2........... 0 93 à (I 95

premier rang
«■manteaux de cheminée en

un dessein 
admirable, 

îtes le» rési- 
Granit (’a-

; peut se 
ues. Tousnittisous bien ten ARDOISE, de $35 

le grand g< 
d’un grand 
dences 
nadien

Ils sont d 
travail

.00.
M. Benoit, de Rouville, propriétai 
eval sans poil, a fait florès avec l’< 

animal
T. limites à luiisfini et propres à toi: 

Aux salles de la Cie de 
Bassin du canal, Ottawa

cheval
et peuvent 
l sans égal 

examiner 
15681 et

......... fl 68 à fl 70 ; Dugh Muntoe, agent des
0 37 à 0 38 ! *a Couronne, Port Arthur, pour les 
fl 60 i\ 0 7o I *'m'tvs de la Baie du Tonnerre.

............ 0 4Uà 0 60

compagnie manufacturière 
ht" a diftribué durant la 

eurs grosses de savon en tabl 
L’échevin Scrim a gracieusement offert 

un joli bouquet de roses à la comtesse d'A
berdeen, au moment de sa visite à son expo
sition.

lion de son

Magasin de Fer — La
" Sunlight a dutr 
plusieurs grosses d«

du savon 
semaine SeLde, “ “—M. l’abbé McGovern est parti, hier 

matin, i>ar I Empress pour sa nouvelle jw- 
misse de Ste Malachie. Lu veille de son 
départ les enfai te de Marie de Sic Hrigide 
et les dames de la congrégation de Ste Anne 
lui ont présenté deux adresses et deux bour
ses. Le Révérend M. McCarthy est arrivé a 
Ottawa depuis mercredi.

tir MANTEAUX DE 
HÊNE ET EN CHRIS 

niera patrons Américains, 
exécuté aux meilleures man 
ricaincs. Aux salles d ex 

du Granit Can ad

Toute annonce de F avis ci-dessus, non 
autorisée ue sera pas payée.115

RUE RIDEAU
OTTAWA.

Grains et Farines

.......... 6 00 à 6 151

...........  5 90 à 6 00

........... 4 70 à 4 80

.......... 4 40 A 4 5H

...........  3 45 A 3 50

BROWN, EDMONDSON A CO 
La maison de ce nom, qui tient son eta

blissement au No 61, rue Rideau, avait un 
très grand déploiement dan# le grand pa 
villon de l’Exposition. On y voyait un as
sortiment des plus variés de toutes les chaus
sures des derniers goûte et des patrons les 
plus nouveaux. Leur exhibit ist des 
disposés et offre le plus liel attrait aux vis!- 

rs. C’est une véritable pyramide de 
tes, souliers, bottines du plus élégant 

patron, pour dames, le tout disséminé avec 
symétrie; dans les vitrines, les visiteurs peu 
vent voir toutes les dernières nouveautés 
dans la ligne des chaussures provenant des 
plus célèbres manufactures unglaiscs et amé
ricaines. Cette maison s'eut acquise 
réputation hors ligne dans cette importante 
branche d’affaires.

Les MM. Brown, Edmondson A Co. ont 
premiers prix 

pour l’excellence 
année, surtout

Patente.....................
Américaine...............
Straight roller.........
Extra..........................

I-ETE PATRONALE
—Les cochers de fiacre et les conducteurs 

de ITiEASVRK Van, s'accordent à dire que 
les recettes cette année ont été de beaucoup 

de l’an der

DEMANDES D’EMPLOIDK Z
CHEMINEES EN 
1ER, dans les der

ive travail est L’UNION ST. THOMAS Comme les temps sont durs 
et que l’argent se fait rare pour 
certaine partie de la classe ou 
vriere, le CANADA, d’ici a un 
nouvel avis publiera gratis les 
DEMANDES d'emploi et leur 
donnera trois insertions. Les 
insertions subséquentes s’il y en 
a, seront seules chargees au prix 

cents. C'est un 
eau que nous fai-

supérieures à celles

fanteaux Superfine.
Forte de boulangerie........ 4 75 à 4 90

américaine.

nufaotures amé-
t position 
Bassin diLe Meurtre delà Pointe-du-Lac L’UNION FAIT LA FORCEToujours en Vente 

Le Stock
Cie

4 65 A 4 90des Manteaux 
i. à #90.0 ' cha- 
en dire davan-

I.c# membres do cette société sont spéciale
ment invités k se réunir A la salle 8t. Joseph 

28 courant, A 8J heure», a. ni., 
r insigne, pour prendre place daim 

les rangs oui seront formée (avec un corps de 
musique, les drapeaux et la bannière) pout 
se rendre A la basilique et entendre Dgrand'

__ "T
~ I heures précises et défilera parles rues Dal

fl flfl A 0 75 i liousie, St Patrice, St Joseph, Ht André,

par les l ues 
salle, où des

Ottawa.
-D’après des avis de Smyrne, 

des raisins Sultana sera de 30 pou 
moindre que l’an dernier ; celle des 
El me, Il pour cent" Les raisins noirs ont 

mente de 10 pour cent, les figues ont 
inué Je 30 pour cent.

Les raisins Sultana ont donné 15,000 
tonnes ; les raisins Elme, 17,000.

En Sacs de la Villela récolte dimimulNOUVEAUX DÉTAILS
Par 196 îbs...........................  4 75 A 4 90
Farine d’avoine.
Farine d’avoine granulée. 4 511 à 4 70

Volailles et Uihikrh

Le plus Considerable,
Le Mieux Assorti, 

Le Mieux Choisi et a
Meilleur Marche

—QUE—

LE MYSTÈRE DVR* TOPJOCR8 ........ 4 40 à 4 60
Toute idée d'accident est maintenant 

ndonnée.
HUg! de vingt --inq

able cadE, SOIE, sons a la clause nm/riûro.a maison de Joseph 
a milles environ de

Houle est située à 
lu village 
dix milles

m se mettra en marche A 9
ce côté-ci 

a Pointe du-Lac, soit A près de 
de Trois Rivières.

dans le r

ri Oies, la pièce
Poule# I* pièce................... 0 40 à 0 60 hi"K- K'dton, s"hm-x A l .gii».
,. . , , I messe, la pi occasion d filer
l.anaid, le couple................ 0 68 à fl 75
Pigeons, la doux................... 3 00 à 3 75
Dindes par couples.............  1 60 à 3 00
Poulets par couples............  fl ü:i à fl 75
Canards noirs.................  0 70 à 0 80
Bécassinos, la doux 
Perdrix, ia paire. ..
Betteraves, le p.inior................ . 05 00 j
Carottes, panier............
Panais, le paquet.........
Persil, le panier............

obtenu celte année plusieurs 
et des diplômes d'honneur 
des articles exposés cette 
pour les lait tes et souliers.

L'exhit de chaussures pour dames est di 
gne d’attirer l’attention de tous. On ne 
se lasser d’examiner i.vec intérêt ces j 
échantillons de U cor lomierie.

Maintenant que l'Exposition est tem 
les personnes qui ont besoin de Umne# 
chaussures, feront bien d'aller \ is ter le su
perbe etablissement tenu par MM. Brown, 
Edmondson & Co. au No 61 rue Rideau 

La courtoisie qui est la marque 
live des employés de cette maison 
la moindre raison qui en fait le re 
général de tous ceux qui aiment A être bien 
servi# et à se bien chausser 

Inutile, d’ailleurs, d’aller faire le tou 
autres magasins ; il suffit de se rendre 
MM. Brown, E Imondson & Co 
ver tout ce dont on peut avoir 
la branche de chaussures dans 
détails. La bonne renommée, ui 

'une ceinture dorée, a fait de c 
inporium favori du public de la cap 
i ne sort jamais de cet établissement 

parfaitement satisfait

r. renient un 
tage d'acheter 
nu i ié de leur 
n ! c est ce que 
is le moment, 
i et de couleur 
ir la moitié du 
mps de vous

crl’our la semaine de l’Exposition seule
ment, M. Joseph Côté, 114 rue Rideau, 
au-ordera à tout acheteur de Chapeaux, de 
Fourrures, etc., etc., une escompte géné- 

#e. Il a en magasin un assortiment 
sidérahle et bien choisi. Rappelle* 

l’endroit. 114 rue Rideau.

LANDRY & THOMPSON,Elle est ang appelé "Brise-Culot- 
une vingtaine d’arpents du lac Saint-tes,

Pic
Sussex, Murray 
discours seront

D.dliou ie u la
î"r primoii'-i-H

i DEMENAGENT «%& ETniveau du plancher de la cuisine est 
élevé ce qui oblige l'assassin à s’appro- 

eds de la fenêtre et s'ins 
de terrain, 

____à porter de

de la fenêtre 
journal le Sore-

Par ordi <
cher à cinq ou six pi< 
taller sur une petite 
afin que le

L. A. TRÉPAN1ER,
Sec -Archiviste

Voilure# de pb 

("nmiimiuIcH n

couvertes et ouvertes. 
307-rue Rideau.

OTTAWA

l\ vallon i
fusil fût

Trois vagalKind# nommés William 
paon, James McGregor et Win. Mac 
t sont entrés demander A déjeuner, 

hiei mutin, chez un fermier sur le chemin 
de Présent t. Pendant qne la servante leur 
préparait, a déjeuner ils se sont emparé# 
d ime bourse contenant $3.00 et ont décam
pé. Ils ont été arrêtés à Ottawa.

canon de 
de la victime donahP. S.—On vend aux Mar

chands de Cam pagne a. x 
Prix de Montreal.

Pour StfiVEZ-VOUS de....... 0 00 à fl 00
........ fl 40 à 0 50

irre trouvée au pied 
t d'un morceau de :

; rLeb>e. POND’SK ilistinc- 
n'est pas 

tuiez vous
VENTE a ENCAN

snev, nuc grande g^uce, 
robes de buffle», huliin 
Samedi le 20 septembre 

le marché |{y, pus de

C. LÉVÉQUK

sergent Harpe et le détective 
deux de la po ice provinciale de 

mettre la main 
j en doute leu 

nt, mais on dit que d 
aussi grave et aussi difficile,
[du coroner et la perspicac 

il leur faudrait 
ive de grande expérien 

s'étonne qu'on n’ait pas demandé t 
détectives de Montréal,

Jusqu’ici les deux 
trois théories, qu’ils 
bouleversées en tous sens 

Est-ce le jeune Houle ?
~ ison des Trois Rivières, comme témoin 

portant, disent les autorités. La popula
tion est très ex ci ée et indignée même à eau 

de l’incarcéra, ion de ce jeune ho 
-on, n’a pas manifesté la moindre 

de s’absenter et dont le caractère et l’hono 
rabiliié ont jusqu’ici été hors de question.

Est-ce le héros d’nn roman d’amour ? Le 
public connaît cette affaire. Lorsque la dé
funte travaillait dans une manufacture de 
Manchester, un amoureux dont elle avait re
poussé les propositions de mariage, lui au
rait juré qu’elle mourrait ds sa main. On 

l que la flamme de ce malheureux a dû 
se refroidir depuis ce temp-là et qu’il ne de
vait plus songer à la vengeance.

Sont-ce des voisins ? Depuis l’arrestation 
jeune Houle, une véritable terreur r 

dans 11 paroisse de la Pointe-du-Lac et 
tout dans le rang de" Brise-Culottes."

acun craint de compromettre un inno
cent ou d’être compromis par les démarches 

plus insignifiantes. A la moindre chose, 
les gens disent : Ça regarde mal." Ainsi 
samedi un des voisins, un brave 
sure-t-on, est parti pour la 
soupçonné ; les détecti 
mercredi seulement, les 
tionner" celui-ci, cel
fait des fouilles dans sa maison pour y cher
cher un fusil ou des postes et du plomb, ou 
tout autre indice de culpabilité. Le voisin 
est revenu et tout l'échafaudage de soupçons 
élevé sur sa conscience s’est écroulé au grand 
découragement des officiers de police. D’ail
leurs, on ne trouve aucun motif de vengean
ce chez ces b

Ainsi donc, de ces trois plans de 
gne, on est revenu bredouille

La population qui n’est pas composée de 
détectives a cependant une opinion très sen
sée. les gens se demandent comment il se 
fait qu’on laisse la paix A cette caravane de 
bohémiens qui errent depuis quel (ues temps 
dans les environs des Trois Rivières. Ces 
individus dont le passage répand une espèce 
de terreur dans la plupart des campagnes 
qu'ils fréquentent, sont an nombre de vingi- 
deux, y compris nu sauvage vendeur de ra-

Ce dernier aurait dit

Mercier 
Québec, 

assassin, 
le et leur

30 j Brûlures 
DouleursThos. BIRKETT. Robes sont chargés de 

Personne i 
dévoueme

0 25 à 0 
0 15 à U 61 
0 20 à 0 26|

Radis, le paquet................... 0 00 à 0 00 j BleSSUrCS
Cioohréc, la doux
Asperge»...............
Haricot# vert# le panier... 0 00 à 0 00 j ContUSioUS

de meubb-H 
poêle A chu
SLÏSE
A 10,30 heures,

et de m 
i bon W« 
harnais,

suri’
ifAVIS AU PUBLIC. J’ai en main, 

un lot considérable de tuyaux patenté# 
ainsi que d’autres faits A ma boutique. Tout 
ce qu'il faut pour le montagede poêles. Je pro
mets de donner pleine et entière satisfac
tion à tous ceux qui voudront bien m'accor
der une part de leur patronnage. Rien A 
vous, Napo'éon Boyer, 284 rue Dalhousie.

L'honorable juge Falcon bridge, qui 
préside cette semaine aux assises criminelles 
A Ottawa, est très populaire dans notre 
société. Jeudi soir M. T. Watters donnait 
un grand dîner en son honneur, hier soir il 
était invité à un autre banqi 
i’cx-maire Stewart, et lunn 
Caron donnera un banquet en son bon

EXTRACTne met

, pour tr-ui 
besoin dans 

moindres 
vaut mieux 
elle maison

ans un cas 
le, outre le flair 
ité du substitut du 
encore les secours

îjourd’hui une 
Robes à 7cts.
15c à 40c. la 

ez-voue bien, 
i 7c, il y en a 
décès.

115 Rue Rideau, Ottawa. procureur, 
d'un detect î’on 0 4U à 0 5(j

... 0 00 à fl 00 Catarrhes’éto an ou deux K

nofficiers de 
ont appr

s police ont 
ofondies et Pois vert».GILETS 0 00 à 0 6(1 

0 04 à 0 00 Enrouements -i,’.'
Chouflcur», la pièce
Céleri, la doux.....................  0 30 à 0 40 j MailX (T YcUX

.. 0 12 à 0 15 

.. 0 30 à 0 35

Il est détenu à la

'U R ES LES SAUVAGES D'OKAG
Basse mb
pour protester contre le t'aitem 
aux sauvages protestant* d’Oka par les prê 
très du Séminaire St Sulpice et par l’hono 
rable M. Dewdnev.

soir a eu lieu, à la salle Harmony, 
liée des Equal Rightistes d’Ottawa

uet chez M 
ji soir Sir P

Ail, la tresse..........
Tomates, le panioi D';Hémorrhoîdes

Hémorrhagies fjSgsjlffO 

Inflammations ilS’HS’.S.K', Ui

S SOUMISSION S achetée# adressées au 
soussigné et portant p< 

mission pour le# Travaux 
l’ont d'York ” n - ont reçues jusq 
le 7ème jour d’Otohn-, pour la n 
des travaux en uu>i <mn 
Grand River, Villngi 
Haldirrmnd, 
plans et à d

vendons le# < 
i de telles ré- 
rons-nous pas 
ires ! C’est à

fligé ur i-iido»|'- Hou
le Maçonnerie du '&

(ii'A Mardi, 
instruction •*

• l ie d'un fioiil sur la
• d’York, comté de 

tarin, qonformément à des
• s #|h'-( iliciitions pouvant, être 

sur application faiu; A M N. II. Wicket t, 
au village d \ or k. ci ,tn Département des 
Travaux Publies, A Ottawa.

dit
mme qui

velléitéDE DAMES. Pi cuviers, la doux.. 
Poules de Prairies... 
Lièvres, la paire..,** 
Choux, la douzaine.

..... 0 00 à 0 05

•**• 0 36 à 0 4u 
.... 0 55 à 0 75 
.... 2 00 à 2 50 
.... 0 25 à 0 30 
.... 0 ........ 0 40

«■PLANTATION D’ARBRES. Us
personnes qui désirent 'les arbres pour orner 
la devanture de leurs demeures ne devront 
pas manquer de s’adresser A M. Alliert Le
comte, Hillings Bridge, qui commencera A 
en faire la plantation le 1er Octobre, et du
rant tout le mois. I-es ordres pourront être 
laissés chez M. J. Irvine, 31 rue Sparks, en 
face du Russell.

L’a
ey.

assemblée a été présidée par M. l’éche 
vm Henderron, président de l’Asaociatioi 
des Equal-Rights. Sur la scène apparais 
saient le chef Timothy, d’Oka, M. N. Mur
ray, de Montréal, les Révérends W. Timber 
lake, J. Wood, J. M. Clark, I)r. Moore, et 
MM. James Clark, C. B. Taggart, James 
Hope, I). Donaldson, C. R. Cunningham, 
W. Por er et J. Co 

Le Rév. M. Wood

ULSTERS Onr.

de Deuil Oignons, le baril...
“ le }»nier. 

Navet#, la poche... sU i ijpli » 5

Je i| 1
S j J3

ol|ï 1

C/i ’è. t S tS

C/is&î
1 . « K . i

S
Ç2s i 8

ht

laie SoumisMion# m 
lion A moins d’être fait* 
fournie et signées de la signature courante

pas button- 
les formuleslise# ne sont 

avec plaisir, 
mues qui les 
ans la peine, 
srtaine conso- 
i se les pro- 
its et la seule

wthray
a ouvert l'assemblée 

par une prière, qu’il a fait suivre de quel
ques paroles annonçant le but de l’assemblée 

Le premier orateur a éié le chef Tiinoth 
Il dit que les sauvages d’Oka, il y a vingt 
un ans, se «ont mis de la religion proies 
tante. Depuis ce temps ils ont été en butte 
à de constantes persécutions de la part des 
autorités du Séminaire de St Sulpice. On a 
confisqué leurs terres et on les a vendus à 
des Canadiens français, et on a maintes et 
maintes fois arrêtée des sauvages protestants 
saris mandat aucun, pour avoir coupé du 
bois sur les terrains du séminaire, et on les 
» emprisonnée pendant des pério b 
de 15 jours à 15 mois.

Les sauvages protestants se 
ut, mais la se

Dames et Enfants.

TOUS PRIX
TOUTES GRANDEURS.

Articles Nouveaux,
Valeur Magnifipe,

Venez les Voir

ASSISES CRIMINELLESdu umlselonnaiicM 
uhè ne de ban 

ble A l’oidre du Min 
biles, poui 
compagne r

sera confis']

Un’!

7
que accepté, fait pava- 
istre des Travaux l'u.

devra ac-

Jué #i lo signataire refuse 
lirai et ne rue ne pas A bonne 

vaux entrepris, mai» il sera remis 
acceptai ion de soumission, 

art' ment ne ’engage pas A accepter 
sou mission ni aucune autre, 
l’ar -

Les jurés après avoir entendu les témoi 
gnages dans la cause de Mlle Waters c<>ntr« 
L cité d’Ottawa ont rendu un verdict 

i dommages en faveur de la 
gnante. Mlle Waters avait fait une c 
1 année dernière, sur la rue Midd e, où 

était mauvais et avait été plu 
lade. Elle reclan

Le Meilleur Remède pour lato»
Ko t»»I« d»n« lontaii I— Phtrmx-i»Cl. dea la somme de $ 9X100 <

$1000 de Iles
d’accepter 
fin les Ira

te,

garçon, as- 
lud. Il a été 

parcouru, 
i pour "ques-

trettoir
mois nia

d’avoir causé 
il y a quatre mois 
suite été i 
M. et Mu
comme témoins. Les jurés ont rapporté un 
verdict de non co pable. Avant d acquitter 
le jeune Leggatt, le juge a dit qu’il éta 
gretlable de voir l’imprudence d* 
qui laissent des armes à feu entre les 
de leurs enfants.

Le procès de Geribosi, accusé de meurtre, 
commence aujourd'hui.

MEUBLES, Escompte considerable 
accorde maintenant chez T. W. 
CURRIER, 116 rue Sparks, ou 188 
rue Rideau. Venez a bonne heure 
pour avoir des Bargains.

ORPHELINAT
Une assemblée spéciale 

de l’Orphelinat St Joseph 
28 courant A 4 hrs de 1 apr 
de l'institution. Tous sont 
vu qne tous sont intéressés.

LE SUCCESSEUR DE MIDDLETON
Le colonel Herbert, des grenadiers de la 

garde, a, dit on, accepté la succession du gé
néral Middleton. Il est âgé de 40 ans. Il a 
de bons états de service. Woleeley l’a en

mail $5000 de dom le <;a# de

la plus bamaisons 
ui-là, mais

N 6 °i jeune Harold Leggatt, accusé 
la mort de Mlle Mabel Kiehler 

la r* Ridea 
soumise aux juré*. Madame Rogers, 
Marne Biehler ont été entendus

cause du
8e A. GO BEI L,

Secrétaire.Sies variant

b Département ds* Travaux l’ublic* 
Ottawa, 23 Sept., 1890. it ssont plaints 

ïule réponse

les Sauva 
minés à se

,au gouvernemeu 
qu’ils ont obten 
enfreindre la loi.

Le chef termine en disant 
gee protestants d’Oka sont 
défendre et à vivre et mourir à Oka.

M. N. Murray, de Montréal a parlé 
ensuite. Sa tirade contre l’église catholique 
n’a pas plu à l’assemblée, et on l’a fait

L’assemblée a ensuite adopté nne longue 
résolution dans laquelle on blâme M. Dewd- 
ney et Véglise catholique pour leur acti 
l'église des Sauvages protestants d’Oka.

M. MacLaren, de Montréal, est arrivé 
lecture de cette resolution. II a 

l'affaire des Sauvages 
plaudi. Il a cri ti

ll vernement fédéral pour a 
es d’Oka à Mnskoka. 
est terminée par le cha

E ue a été d’avoir à
es parents

des Bienfaiteurs 
aura fieu dimanche |5

Mi
i t—CHEZ— ACHETEZraves gens.

d. ; d iy assister

WOODCOCK
316 et 318

Bue Wellington.

Le Home Comfort

II* E jf d !
MACHINE A LAVERVe Sparks. Cour de Police OC Nous avons acheté le droit de 
la fameuse machine h 
Cadran. Nous somme 
à vtndre ces machine 
paiements très faciles. Achetez le Tordeut 
Standard c’est le meillev Noue sollicitot t 
respectueusement une viril e é m tr« manu
facture et à nos salle# de vente No. 85 e1 
87 sur la rue York, Ottawa.

patente, de 
de Joseph 
riant prêt» 

lit «ns le

i aver, ^(Présidence de M. O’Gara)
W. Adams, vagabondage, acquitté. 
Maurice Wright, vol, cause remise k jeudi. 
Alphonse Decourcy, ivre, $3 d'amende. 
James McGreger, Wm. McDonald et W.

Thompson, accusés de vol, sont envoyé__
vant les grande jurée. Ceux-ci ont rapporté 
immédiatement un true bill contre les trois

"I -i.BS3 s

ST THOMAS
Demain, à la Basilique, le sermon de cir

constance de la fête St Thomas, sera donne 
par nn Révd. Père Capucin. Les membres 
de la société partiront de leur salle à 9 hrs., 
et ns feront la procession qu’avant la

pendant la 
exposé longue 
d’Oka et a été i 
qué le go 
porté les eau vagi 

L’assemblée s’> 
Dieu sauve ta Heine

souventdernièrement qu’ils 
‘Nous SaW'-jâjET•-< de-contre plusieurs personnes. ' 

Tgt-deux, dit il, armée de 
et de pistolets et nous avons six < 
“ troll-doge;’’ gare àqni

en avaient 
sommes vin

T.RSHEAetifflsnous toucheront.” prisonniers.
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AVOCAT, SOLLICITEUR. ETC ENTREPOT DE MEUBLEE
MEUBLES ! MEUBLES !

NOUVEAUX FT A GRAND MARGE

VTS I îi®bug— BUREAU : —
OnnttUh Ontario Clutinboni, OM«w». ABOVins de porte, Sherry division 

Rhum pur de Jamaïque, et Rye de 
7 ans.

Le. premiers médecins recommanj 
dent hautement ces boissons dans les 
eas où des stimulants sont néccssai-

CHBMIN DE FER LEMe du Bureau de Poste d’OttawaJŸa/vrWÙ) <« CANADA ATLANIIC1 »
Journal

gwf

NOUVEAU SERVICE RAPIDE Un An en 

Un An par
Arrivée et Depart des Malles.ET

C. NEVILLE, LA VOIE LA PLUK COURTE MALLES. Fermeture. iCbanusmexts Al '30 Jtn>, 1890*7, rue Rideau, entrée sut le inucihf d’Oltewa.I
London, Pet-) A. M. P. M. P.

10 30 ..........
10 30 ..........

OUEST.-Toronto, Hamilton, 
erbom, Smith’s Falla, Perth 

Belleville, Napanee, Bowman ville. . 
Manitoba, Territoire» du Nord Ou 

lombie Britannique 
Sharbot Lake, : "
Brock ville, Kin

A. M. P M. P M.1 6 nLee oonvoia partiront de la gare de rue Elgin 
comme sait

L’EXPRESS DE MONT
REAL rapide arrêtant 

ions entre Ottawa et le Co
teau. se reliant à la jonction du Coteau avec 
les trains du Grand Tronc pour l’Oueat, et à 
Mou’rêal avec tous les trains p< ur l’eet, et 
le sud. Arrive à Montréal à 11.35.

" lleio IA)
30 (» M7Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, dt 

CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

— et tous les PRIX, chez-----------

NOUVEAU ! ! zJymptoms
of 7Yva/M^

SôÀteaâeA,

est et la Co-
8.00 A. M. H (Mi10

Norwood.

EST. - Montréal, etc....
Halifax et St. Jean,
Provinces Maritimes 
Cornwall, Mnrriebnrg, Lancaster, etc. .
Québec et Troie-Rivière»...
ETATS-UNIS.-Viâ Ogdensburg..............

.......... 12 30 ...

..........
. • • ........ 12 30 7 00 9
........

Kemptville............................................... 12 30 7 00 11 00
Mermkville................................................^^■Fjo % 12 30 9 30 11 00
ClIKMIX DK KKR Df SAINT-L.AVRBXT ET OtTaVTTi
Manotick, North Gower et Melcalfe.................... ............. 2 30l
Kara, Kenmore, Osgoode Station, Or ‘o -d S ta-!

Chemin de fer do Pacifiq 
Mattawa, North Bay, et tou

l’Oueat de Pembroke..............
Arnprior et Pakenha 

Almonte.
a r let on Place....................................

Vppleton, Ashton et Stittavil le... .
Chemin deFerdit pAciriQrE 

Pointe Gatineau, Buckingham, Cumberland,)
Thurso, Clareo ce G-en ville, L’Orignal, etc., '

et Montréal........................................
Par Bateac a Vapefr 

Cumberland, Rockland, Wendover, T 
L'Orignal, Thurao et Lefaivre....
Chemin de Fer dd Canada Ati.antiqde 

Alexandria, Glen Roliertaon Greenfield, Max-) 
ville...

Eastman’s 
pe. Côte 

Jonction

s9 00
9 301..........
8 001.....
9 30; 1 00

*8 3ÔI 
9 00'
8 00 1 001
9 30 ..........

( 9 30 ..........
\8 30. ...

à toute» les atat 6 30Aussi une épicerie de première classe au| 3 30
6SP RUE GEORGE 66 Letc.—(Ligne Courte; 

et File du Prince Et
1 00 1 ui
3 30HARRIS & CAMPBELLs c marché By)

de mon magasin de Liqueurs
6 30L’EXPRESS DE MONT- 

ide n’arrêtant 
ntre Otta- 
toir, et ar-

5.00 P. M. ; < NAPOI■ III. REAL rap 
Iman et à Alexandri 
•ôteau, a un cha ~

3 30 7 
12 30! 7

tn irrtére
f rue Rideau} 4 40qu’à Casse 

wa et le Coteau, a 
rive à Montréal à 8.20, 
du Vermont Central 
pour tous les points à 
vière du Loup, Dalhoi

Sons e 
toire,” M
l'pA-impé 
d’articles 
chons du 
mariage ” 
connues :■ 

Moins d 
lion d»j 1’ 
duisait à ! 
de Monti 
ratrice, s 
qnes t- mf 

Ce mari 
d’intimes 
vres et d’ 
pereur, fit 
bouche d’ 
en renom 
être oubli' 

Tandis i 
de Napolé 
celle unioi 
d Etat en 
résumer ] 
comme si 
non ça, pe 
alors, la f 
second co 
ainsi que c

souriant, e 
Et i! ajn 
—L> mp 

M. de Mu 
je 1p eraii 
•‘nuit.*’ 

.'.Le 30 
111 épousé 
de ns une 
ceux qui 
prise en coi 
ment, inte:

sans diflici 
nrovoi

Mlle de 
ment belle 
traits régu 
assez rgno 
arliOc eller 
reur la vit, 
amoureux 
liment.

Mlle de 1 
mère aux c 
séduisit pl 
qu’el e app 
val. L’em 
aimait en t 
qui, honim 
monter.

eoqortes a 
f • tu r soin 
Et p iirquo 
pour 1 s dé 

J’en veiu 
paie - qu’il 
de nos plus 
de Gouro .1 
en wi’gon, 
vain lui un 
demain de 
je cr >is, qu 
ei n riait I 
prétendant 
de Morn y, « 
niôin- 1 ava

qui s’expr n 
ageur, rem 
de Montijo, 
sistance, et 
d’un bomm 
un attacher 

M ! le de M 
—Je vous 

ne vous ave 
a pa-F, et 
ma s ce que 
c’est que je 
M<mt jiV.

OUEST des Etat»-Unie........
NEW-YORK, malle directe.

BOSTON et la Nouvelle Ang
Bouses’ Point..........................
Prescott.....................................

do

! 7, se reliant aux 
et du Grand Tronc 
l’Est. Portland, Ri-

NEVILLEC. Jaj jouA/Jff !
9 au
9 30

an
•î 402.00P. M. Ünb

par le Coteau et le 
pour Rouse’s Point,
Troy, Albany, Host 
delphie, et tous les points au sud, avec 
chars dortoirs de Wagner depuis Ottawa 
jusquà Boston et New-\ork. (Ce train arrête 
à toutes les «tâtions entre Ottawa et Rouse’s

LES TRAINS ARRIVERONT COMME St'IT :

Il Qf» h M Express de Boston et 
II.00 H. IVI. New York et tous les 

arrêtant à tontes les

PRESS DEBOSTON 
WV-YORK (passant 

ou veau pont en acier ) 
St Albans, Saratoga, 

ton, New-York, PhHa-

y (Constructeurs et 
AUÀ| Entrepreneurs

Cette ancienne et uonorable maison de meubles, d'Ottaw* 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne que 

l té des articles qu’elle vend. 4 40r
4 409 30Nous manufacturons les toitures sui 

vantes :
Toitures “ Canada Plate” Toitures Métalli

ques, Tnituios en Fer Galvanis ■, 
^Toitures en Cuivre.

Douglass & Haines, 
234 rue Wellington.

Agents des célèbres fournaises “Su 
parieur Jewel”.

10 î’oor Cent de Keductiou .nir tout Achat Uraeiit ivrnpi M 2 30| 11 00
ce:'OUEST " 

us les Points à } 8 00
m, Pembroke Renfrew, } 12 50, 10 8 00 12 20 

8 00 12 20 
........ 12 20

I
12 30i 1010 30 

10 30points intermédiaires 
stations entre Rouse’s etCAux Ménag res K'THARKIS k CAMPBEL1 ide limité de 

Portland, Ha- 
stâtions balné- 
al a 9 heures 

ulement, ex
passagers à

12.30 P. M. KSn
lifax et St Jean et toutes les 
aires. Le train quitte Montré 
a. m.'et arrête a Alexandria 
ccpte'pour laisser descendre 
des stations sur le Grand Tronc

C’est maintenant le temps dej faire 
renouveler vos 1 30-..........6 00:J

Tapisseries et Peintures1ST A “R. BOYER read well, !foin des rnw BTonnor et 'tueen. ( Près de U rue Sparks 7 306 30,par des mains habiles et expérimentées. Prix 
modérés.

COUVREUR EN METAL BE TOUTES ESPECES 
Ferblantier. Plombier et Poseur d’appa 
de toutes sortes, et aussi g nmd assortit

uisine, et -I. B. DUFIIHD, 108 Rue Rideau 8 OOi 1 303 308 009.45 P. M. ST rapide de Mon t- 
et tous les

les stations

Ide Cages d’oiseau, ust<

■

points de 
Montreal

.Springs, South Indian, St Polycar )
au Station, etc...................................../
dd C. de Fer Pontiac et Pac 

Quyon, Eardley, Bryson, Bristol, V 
Shawville, Heyworih, Fort Coulonge, etc. 

Aylmer

tuyau on plomb pour aqueduc.
HO. 284 RUE D AL.3PIOTJSIE

E4TEn main le 
mieux choisies et

stock de Tapisseries les 
les plus variées.

3 30 1 30l’Est et du Sud. Le train qu 
à 6.00 p. m. et arrête à toutes 
E. J. CHAMBERLIN. C. J. SMITH inton,)i...

/ i 8
3 30 11 45.......... ............

Il 6 noemoule MourièsA. C. LAROSE H
Comptable, auditeur, syn- gflELÿ 

die, et agent d'assurance, 
sur lavie, contre le feu et 
les accidents.

4 110Surintendant Général Agent géiné-ral des
Par Diligence f* 

orner, Richmond, Skead’s Millî, 
irg’ii, Fa-V.-vNfield n Musgrr.st....

ger-^'
■)!Ottawa, 19 juin Bell’s C 

YtmVùTa
Hull........

VHin- .... 11 00 

4 VlO 45

2 00L’emploi de la Semoule 
Mounts est recommandé 

aux femint>« enceintes 1.11 (K 6 O0’ti
.T... 'VT

6 00 
12 15 6 UO
12 15..........

),aux nour
rices, et aux enfants pendant toute 
la période de la dentition et de la
croissance.

i L’Académie de Médecine a voté 
■ des remerciements à M. Mouriès: 

, et l’Institut oe France lui a décernéCollections nines promptemmit une médaille d’encouragement an 
ar -r , m eoncours des prix MotxVyon pour
vr I elepnone lotj cette découverte qui exerce une si

heureuse influence sur la diminu
tion des maladies et de la mortalité 
des enfants.

GRAND - CHOIX GATINEAU.—A la Rivière du Désert
Chelsea et Irmsides..............................
Ruiii.hu

3
imsays Corner, Hawthorne,«lundi, mercredi\j
et vendredi...........................................................f |

Hilling’s Bridge, S te yard ton..........,.........
Cmmmings’s Bridge Robillard, Orléan 

Hardman's Bridge. . . .
Rochestci ville et le Mont 

ch ville) Otuwa Est 
rivale, City View et Jock vale, 

et samedi..............

12 30------DE------
Monuments,en Granit Ecos 

sais, Granit de la Baie de Fun- 
' dy, ou en Marbre. Cloture et 

Poteaux pour enclos de toute

f* MON PROPRE OUVRAGE
^ Toujours en main. Tout ou- 
w; vrage est bien lettré et garanti 
^aux plus bas prix. !

1Solution d Antipyrine121 RUE PEAU 1 30 11 30 
.... 10 00 
.... 11 45 
.... 10 00

!
Sherwood,

£
mardi, jeudi) 12 30 12 30,

TROUETTE Malles Anglaises
1, 8, 15, 22 et 29................Vlâ New-York
9 et 23................................Via New-York

Mercredi, 3, 10, i7 et 24............Viâ Rimouski........................ 6 301
Jeudi, 4, 11, 18 et 25..................Viâ New-Rork........................ 6 .'«)
Vendredi, 12 et 26............................................................................... 1 00|

Les lettres destinées à l'enrégistrement doivent être mises à la poste 15 minutes^avant 
lôturc des malles précéflentes.
Heures du Bureau, de 8 A. M. à 8 P. M.
Mandats sur la Poste et la Banque d,Epargnes, de 9 A. M. à 4 P.

J. GOUIN, Maître de Poste.

cleBradley * Snow Lundi,
Mardi,

(5 30
L’u iIHIsage de la .Semoule Mourièê 

la femme pendant la gros- 
hex l’enfant

con THE

]fl if/rai lien. ,Wm.K </#- Têt Wrra/f/irn 
Calit/ne», .Isthmr. Mïtii/liit/sèaie. iioutte 

UhiiHHtfitiiiH', Si’ial iqtie et DGiILKURS en général.
ixrirvitiae • ritormt:

Vente en Qro- à P-rie, S. HA.t Phara », 334, te UJ Voltaire
Deii'hilaire à Ottau : n* F X VALADiJ.

Ed MORIN & C-. A Uoiitrênl : LAVIOI.E 
BT DANS TOUTES LUS l'IUNCIDALBS PHARMACIES

Argent A prêter fi *1 p. o 

rembourser en aucun temp*

ATM, HOLLICITH IT RM HDD R LA fV)P 
HIJPRFMK, NOTa I UFH, I rc. 
Rkadi.kt. A T. mnow t

privilège d

■ease et la lactation et 
pendant la dentition et la crois
sance, est de nat re à développer 
ie vigoureuses constitutions.

Une instruction est Joints à 
Sharpie flacon.

Fabr*" eigros 
•9. rue Jacob. P

:

R. BROWN, la c
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querelle, les larmes de la jeune 
mariée coulèrent légères et faci
les comme une chaude averse de 
mai. Estelle souriait attendrie 
en la voyant pleurer si a is --

—Ou lui a dit du mal de moi ? 
dit-elle, toujours tranquillo-

—Des choses épouvantables.... 
enfin, tu sais bien loi- nè ue. Il 
n’a pas le droit de cr tire du mal 
des gens comme sela C’est très 
vilain ! Je le lui ai dit. Alors, 
il s’est moqué de moi : ça ma 
mise en colere.... Je lui ai dit que 
c’était lâche d'attaquer une fem- 
m ■ qui n’avait personne pour la 
défeudr*. Lâ, j’avais raison; 
c’était clair, n’est ce pas ? Alors, 
il l’a pris de très haut: oh ! mais 
de si haut j Tu ne peux pas t’i
maginer de ça. Et, comme je me 
rebitiais, il m’a dit qu’il ne com
prenait pas que j’eusse si peu de 
fierté, Moi ! tu sais, toi si j’en y 
ai, de la fierté ! Finalement, il ’ 
m'a dit qu'il ne me p rmettrait 
j amas de te voir. Franchement, 
Estelle, juge toi-même si c’était 
le moment de lui dire que j’en 
venais !

—Peut-être! fit Mau de Beau- 
rand en serrant fort la main d’O
dette.

.—Non ! Ta peux en parler à 
ton aise, mais si ta avais été â 
ma place 1 Bref, je ne le lui ai 
pas dit, ni ue la lui dirai; mais 
je viendrai te voir toutes les fois 
que cela me fera plaisir.

-EF E IJ I L I_i TU T O IN* IVm'ue.dout à fait digne, et l’u- pression peu liait, us1- la qu rel- 
mie narticulière de ma belle mè- le était engagée. Moins d’une 
re. Mais Mde de Beaurand, après demi minute après, malgré lies 
toute les avanies qu’elle sVst fait etl'orts de leurs amis, qui n’y coin- 
lain', comprendra, je l’espère, prenaient rien, les jeunes gens 
qu’elle a assez com pro r iis le nom avaient échangé leurs cart s. 
qu’elle porte ; elle n'a plus qu’à —Hubert d’Aulmoye, lieute- 
disparaitre et à s'enfouir daus un liant au Orne ch isseurs. dit Bv- 
trou. ûoiet en lisant, Ça lui fera énor

mément du bien ! C est trop j^u- 
ne, ces moutards-là, on ne de
vrait pas les laisser aller 
daus les rues.

—Th odore Benoist........Qu’est
ce que c’est que ç i f disait au 
même moment le jeune d’Aul

avec un —.C’est un brave officier qui a
fait ses preuves, répondit un de 
ceux qui l’entouraient. Vous 
vous êtes mis "là une vilaine af
faire sur les bras, mon ami.

— Mais aussi, qu’est-ce qu’il a: 
ce bourreau-là ? riposta, non 
saus quelque vraisemblance, l’in 
conscient coupable. Il me heur
te, je ne lui dis rien ; il m’envoie 
sa canne dans les jambes ...Je 
me demande ce que je puis lui 
avoir fait. Vroimeut, ce u’est 
pas avoir de ch mee ! Je viens a 
l'enterre nent d’une femme que 
je ne connais pis ; je ne sais pas 
si je l’ai vue troi« fo 
Mo i beau-père est h 
gue, je sms en permission, et il 
taut que j’attrappe une affaire à 
cause de ça 1 C’est un peu fort ! 
Je n’y comprends ri *u du tout !,.

Personne ne pouvait l’éclairer; 
après s’être épuisés en conjectu
res, ou finit par constituer des 
témoins

L'ami qui accompagnait Be
noist n’avait pas co npns davan
tage. Une telle algarade de la

d’Aquin sonnaient encore au dé
part du convoi, lorsque .Mine de 
Beaurand entendit dans le hall 
le frôlement d’une robe et le pa-t 
pressé de petits talons qu'elle 
contiai.'S »it bien; elle ouvrit sa 
porte > t reçut dans ses b as sa 
petite amie Odette.

—Ma chéri.- ! fit-elle en l’em
brassant à 1’étoutfer. Comment 
as-tu fait pour passer, malgré 
mes ordres ?

,—Oh ! j’ai dit que :u avais ou
blié que j - devais venir que c’é- 
taii convenu entre nous, et m < 
veilà donc orphéiine une fois de

Cette parole, presque enfanti
ne, toucha le cœur d’Est -Ile et 
fit couler ses larmes. Elles res
tèrent un inst tnt, serrées l’une 
contre l’autre, goûtant une indi
cible do uceur à pleurer en -ena
ble.

embarras, sans le savoir ..c’est-à- 
Ne me regarde pas com

part d’n n homme auss umv- r 
sel lenient reconnu pour sage 
était absolument inexplicable.

—Eh b>en, lui dit Théodore 
pour arrêter ses r -montrances, 
mettons que c’est une rancune; 
il y a. dans l’armée, des armes 
qui sont en rivalité constante 
plus ou moins ouverte. Suppo
se que moi. ancien dragon, jVu 
veuille mortellement aux chas
seurs. Cela te paraîtra vraisem- 
blrble, n’est-ce pas ?

—Benoist, dit l’autre, soudai
nement illuminé, il y a une 
fémur* là-dessous !

—Une femme ? Quelle idee 
Est-ce qu’on se bat pour les fem
mes, à présent ? Je te dis 
me déplaît, ce petit nigaud ! Et 
je t’assure que cela suffit !

Les t -inoins se donnèrent un 
mal inouï pour arranger l’affaire, 
mais B moist tenait bon et 
d’Aulmoye avait la tête chaude. 
Le duel tnt décidé pour le len
demain, dans des conditi ms 
aussi mo lérées que possible.

—Ah1 mon Dieu! dit philoso
phiquement Thé .dore qua >d il 
l’apprit; je ne tiens pas à le tuer, 
ce gpetit bonhomme; j’aimerais 
mieux le fouetter. Miis, puis
que nos lois me refusent cat te 
satis,action, je lui ferai une peti 
te saiga-e ; il ue s’eu portera que 
mieux!

Et, s'étant asssuré bu’il n'était 
pas plus de cinq heures, pl ail i 
faire sa visite à Mme de Beau- 
rand pour lui rendre compte de 
la c.-romouie.

dire
me cela Estelle ; tu sais que j t 
n’ai jamais pu mentir quand tu 
m- regardais dans 1 s yeux! Non, 
il ne le sait pas Mais qu’est- *e 
que cela fait ? Mai .tu mt que je 
suis mariée, j’ai bien le droit d t 
faire ce qui me plait ! Je ne puis 
pas lui dénombrer par le menu 
tou- les magasins où il me con
vient d'entrer ! Est-ce que ce 
n’est pas la même chose ?

Mme de Beaurand suivait en 
ell -niéme le fil de sa pensée, pen- 
d mt qu’Od'-tte, avec une volubi 
lité un p -u fiévreuse, continuait 
de lui expliquer commmt elle 
avait orgrnisé sa vie. avec une 
complète innocence, de façon à 
agir à sa guise sans mentir ou 
vertement.

—Ma petite fille, dit-elle avec 
une tranquille autorité lorsque 
sa j une amie ^’arrêta, hors d’ha
leine, pourquoi n’as-tn pas dit à 
ton mari que tu étais venu me 
voir ?

—Parce que....... parce que.........
Tiens, veux-tu savoir la vérité? 
C'est un méchant ! C est-a-dve 
qu’il n’est prs méchant le moins 
du mende, mais c est une mau
vaise langue. Oh ! Estelle, tu ne 
pas t'imaginer comme on potme 
dans les régiments ! On lui a ra
conté des choses.... des choses à 
faire frémir ! Et il a cru tout 
oe qu’on lui a dit ; ça ne prouve 
pas qu’il soit malin, par exemple 
de croire comme et la les 
grandes bêtises du monde! 
nous nous sommes querellés ; 
c’était notre première querelle... 
J’ai eu h aucoup de chagrin.

Au souvenir de cette première

I

UN MYSTERE
— VAR-

HENRY GREVILLE
Benoist ue put résister au dé

mon qui le poursuivait depuis 
ceux heures.

Sur le pavé rendu «ilissa-it par 
une avers • de printemps, il lit un 
faux pas, h urtant rud.-meut le 
jeune officier.

—Fait, s donc attention ! lui 
brusquem-Mit celu -ci 
g ste d'humeur en continuant sa 
route.

Le convoi s'engageait dans le 
cimetière ; Benoist comprit que 
le mo nent était mal choisi. 11 
laissa l'inhumation s’accomplir 
et, loisqne les assistants se dis
perser -nt, prenant le bras d’un 
de ses amis qu’il venait de choi
sir mentalement, il se ding -a sur 
les pas de l’officier. A p u d * 
distance «le la porte, Théodore 
lais-a tomber sa canne entre les 
jambes de son ennemi inconnu, 
de façon à le faire presque lom-

:
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Il vida jusqu’à la dernière 
goutte la coupe n’iufamies et -le 
mensong s pendant qu’il suivit 
le cercueil, de la rue de Lille à 
Saint Thomas d’Aquiu, de Saint 
Thomas d’Aquiu au Père Luchai-

II ramassa de la colère po ir 
des mois, pour des années, colère 
d’autaut plus profonde qu’il a^ ait 
conscience d’avoir été un de 
ceux-la, d'avoir, comme eux, ju
gé à la légè e ; sa seule s ipé îo 
riié était de n’en 
ouvert la bouche à personne, An
dré Bol vin lui-même n’ayant pu 
lui arracher l'aveu form 1 de s s 
soupçons

Une jeu ie offiieier se faisait 
remarquer par l’aigreur de ses 
propos ; il suivait à pied le con
voi, causant avec des amis, et 
s’exprimait sur le compte de Me 
de Beaurand avec une désinv. 1- 
tnre tent à fait choquante.

—Je représente ma ft mille, 
disait-il à un gros homme ven
tru qui pressai* pémbiem nt le 
pas derrière lecorbi lard eu mon
tant vers le cimetièr ; et d’ail
leurs je suis 1 ien aise de rendre 
à Mm * Mont lar ce témoignage 
d’éstiiiie ; c'u.iiit une excellente

Sur cette 
avait du :

‘•Eh bien, 
rez impérat

L'anecdot 
fausse. Nu 
ou en infira 
cependant, « 
parait dans 
elle me sera 
alors, ou n. 
plus admire 
reux de cet 
ir 'tablait ali 
chise de cet 
laquelle, coi 
ceudait un t

qu’ii

I Au bout d’un (nouent, Olette 
sécha ses yeux et dit:

—-Mon mari suit le convoi : 
maman lui a persuadé qu’il ae 
pouvait faire autrement. Papi 
est à la campagne, c’est bien
dommagi........ Enfin, Hubert ira
jusqu'au bout, il me l'a proir is, 

Je ne

Uavoir lama s

Ayant rés 
lui venaient 
de ses ho uni 

de son n 
m:ijO, l’ti

vaincre Top] 
rage plus in 
des femmes 

Une anect 
là, m’a été 
temp-< où, I 1 
non fiancée 
rope s'inclin 
reuce, ma s 
sée maussad 
devait êtie 1 
à Compiègm 

L»s fe;nn 
l’empiereur, 
Drouyu de 
Saint-Arnaui 
la nouvelle <

ff
et moi je suis venue., 
pouvais plus y t nir de l’envie 
que j’avais de te voir !

.—Ton mari est bien bon. je lui 
en sais beaucoup de gré, dit Es
te le.

Tout à coup, elle s’avisa qu’el 
le u’avait encore reçu ni visite ni 
carte de M. d’Aulrn »y *.

—Il sait que tu es ici? ajouta- 
t-elle avec plus de vivacité.

La fine tête d'Odette s’inclina 
sur sa jaqueit ; de drap so n .re.

—Il le sait.........lit-elle avec

is en ma vie
—Maladroit ! groudi le jeune 

homme avec une épi hète mal
sonnante.

Leurs regards se croisèrent et 
l'officier comprit que ce u’était 
pas là le résultat d’une ma ladres

—C’est aussi vous qui m’avez 
heurté tout à l’heure ? dit-il.

—Oui, rnousi ur, fit B noist 
en le bravant des yeux.

L’officier retint mal une ex*

pa-

!

plus
Enfin f

XXVII (A continuer)
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MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE

SOLUTION PAUTAUBERGE
AU CH LOR HYDRO-PHOSPHATE DE CHAUX CRÉOSOTE 
considèrent comme le remède le plu» sûr et efficace contre le»
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